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Ddvoiz dAwrillactrombla’:el v'imprel-

gnk+delarmes; “ :. Hp nv

i

d'un accent:déeoléisivs. (i:
Oomme ilachevaijtices:'deux noms,  ré-

sumédeses‘tendrosbes et ‘de ses angoisses,
#es'yeuxse portirentsur la: grande ‘table
du-cabinet'de-l'avocat: : +!

Deux'heures avant l’eriérée d'Aurillac-
chetMaximilien; le valèt ‘dé- chambrede |
Gabriel-Vérnao avait apporté'ine toile de
la part de son maître.

Le‘domestiqu'-de P'avooit pensant’que
le oadéau' du'célèbie artiste‘ toucherait iin:
finimient M..’ Audoib;l'avait placé- sur la
table;appuyé sur'un chevalet d’apparte-
ment, supportant d'ordinaire des gravures

ou'des Photographies. Puis, quand'il eut
allumé'là lampe,‘ Pierre la’ posa’ prèsdu
tabledtz; dé fighe dee"qivelle "Péolairtt
complotement. © 1.1:
‘Gettdtoils, nisistenint finie avec grand

soit’;et signée ‘du!nont'dé’Gabriel Vérnio,
était !’‘I'6banche ” ‘primitive- peinte aux
Bruyants,‘et "devente; grâce à quelques

retouchés, ube'œuvre ‘adlievée.
O'ést'surce‘tableau, retragant la scène

si pathétiqudél’arkivée de' la jeuñie'mior-
te-sukBrayants, dans le presbytère de
l'abbé‘Bornmiël; ‘qué venaiélit de se “porter
les regards‘@'Aurillad:#
“A peinel'eut-il embrassé d’un -rapide

coup,d'œil,-qu’il:bondit-du:côté-da:la: ta-
ble,haletant,: les prinelles dilatées, la poi- |

tripsoulevée!par une émotion -terriblé.
Paie,ses forées'le. trahissant, -il : tomba :

lourdement sur les genoux.
Unbrouillard; de : larmes: couvrait ses

yeux-;:et,:Jes: mainsjointes, : regardant à

traver ;sés.pleurs la jeune morte: peinte sur
la toile, il cria dans un sanglot :.. ’

s=+Abita | machére Adita I'-
“Qui,Aurillac;l’ancien forgat, :Aurillao,

qui-cachait-en cemoment dais: eapoitrine
los-preuvesdesondunocence et -de la dou-
ble culpaliilits de Nerval et de Camour-
das;celuidout 1a: vie 8’était 6coulée depuis
dix-huit:ans dane.tune perpétuelle angoisse,
rettouvaitiprovidentiellement , dans le ta-.
blesu Gabriel:Vernac, l'image.de celle:qu’il:
avait.tant aimée © io
Msfemime:l- ma: fomme:birépétait-il
1Ses-lèvres :effleurèrént respectrieusement!

sails toile ia figure pâle de celle "qui n'é-i
talibplasi. si

ne

Quand le premier mouvement .de sur- |.
pribe douloureusefut passé; quandiuu lent |-
et\minutieux examen eut: justifié-- le ‘ori’
instinetif:poussé par : le malheureux; Au-
rillgo#’sbandonus:à:uno. explosion: de dé-
Bespôirsnui oi tits

+>Morteil:dit-il, morte!. ot ‘sans retour:

pérdae 1; Queparlais-je donotout i 'heure
denxéhabilitation et! d'espérance ? A: qui
offrirles restes. d'une.vie: dont elle ne pren-
dre poibtijes.:héures auprêmes:?- À qui
rapportermon bonheur.reconqui,: oet hon-
néusdontielle:fut solidaire ‘et dont.1s rui--
né Vastuée7  Dix-huit ans j'aurais : véou-
de sn pensée, dix-huit aus j'aurai : gardé| -
la-eonfiänce dè:la: retrouver dans :un coin
du monde,et à l'heure où Je mondè : me
LaJigmedemargher,de . nouycau près

d‘elle, 1
àfrpnt hhaut etl'âme pacifiée,jj'ap-

pds qu’elle a. cessé,de.vivre ! - Mais,
n°; péut-dtre.me.reste-til |un espoir}
eat Svanouie, elle va revenir à'.la.
esfommesqui s'empressent, putour

39 ic

Tail

vie;

dollsvont lui ronde eje sontimentddo Fexis-

tence ; elle roi|esJoux, elle reverra
obi ohifahit.!!
“‘Ajorillaël'a’aii; regarda fixoment ét

obbtinément‘la: Coilé,‘ohéfohant daisles
diver groupes forinés‘Par’Mariotteet les
féiifmbs” du'' village;" l'abbé"Lormel, son
doalyteBe lespaysans, !la'éôte ‘d'ütiosent
bienskinié.: da qu [en

T1 vé'vitpas l’erifant- adoré,—
près d'Abita -“Ou ‘edité“par ‘leg“ives
foiedd ie, * Li ie cu .

OB) SilentMhpeTE

PARTIE,Bl)

femme, en habit de paysanue;..et sur I'é-.
paule.de laquelle perchait un. beau. pigeon.
blage.:_

Le drame de la vie intime . d'Atrilleo:
se compliquait d'un nouveau mystère:

Tout devenait incompréhensible:dans la

::] Aouloureuse scène reproduite . par le pein-
i tre. .

—Si,c'était.;..murmura tout à coup. |
Aurillac. :

Ilin’acheva pas. Dans les ténèbres au
milieu desquelles il so débattait, il no: se

| trouvait pas un rayon de lumière.

+—Avita-l- mon"petit’ Mix |répétatil; ; —M. Maximilien saura sans doute;se

ditil:enfin. Jo vais l’interroger, il _ vaite-

venir ce soir, tout à l'heure. Mais peut-
.| être prendil cette scène pour Ja oréation
fantaisiste d'un artiste, et croit-il trouver
seulement dansle visage d’Anita le type

d'une beauté désolée. Mon Dieu | mon
Dieu ! éclairez cette nuit ! apprenez-moi
le vérité ! et si elle doit 8tre terrible...

Il s'arrêta et, levant les mains en haut:

—Si ma femme est morte, Seigneur je
vous demande justice | Nerval, Camour-
das ! assassins oalomuiateurs ! la revau-

che sera sans pitié | Je suis: un homme,
moi, je peux souffrir ! mais- cette femme,
cette douce créature, vous lui avez pris

son-mari, son soutien, son. compagnon, et

elle. est morte | morte de la douleur de
Bon cœur. brisé, tombée agonissante sur la

dernière marche de son calvaire ![-Ab |
lâches !-läches ! qui, après avoir sacrifié
le père, le mari, vous en êtes pris à l'épou-

se et à l’enfant!

Il se tut’; sa gorge-était: brûlante, Bes;
‘yeux rouges. Le feu de la douleur venait|:
de sécher ses larmes. .
Cependant, cettef£me était trop profondé-

ment chrétienne pour sarrêter mêmo.dans
le paroxysme dela’ souffrance 4 des pen-
sées de vengeance et de haine. : Aurillac:
s'humilia vite sous la main duSeigneur, -

—MonDieu ! dit-il, mon Dieu! Vous
ne venez pas de retracer:d mes yeux -cette
scéne déchirante, pour,broyer davantage
un cœur dont-vous semblez avoir pitié|

Tenez, je vous ai demandé avec persévé-
rance, aveo larmes, la joie .de confondre
mes calomniateurs, eh bien! j'ai mis trop

hautl'orgueil, je le faisais:passer avant les’

dla fois. J'avais tort, je me repens,- je
n'ai pasle droit d'exiger tant de votre!
munificence. Que je reste enseveli saps
retour dans ma:misère et ma honte, quele
galérien n'ait jamais le droit de relever
devant les hommes lefront qu’il humilie
en oe moment devant vous. En échange,

rendez-moi:: ma « femme lrendes-moi mon-
enfant ! |

. Aurillac pleursit. “0
En ce momentle bruitdu timbre dora

porte se fit entendre.
L'avocat rentrait chez luis: ! a
Aurillac se leva vivement et, grâce à un

‘suprêmo effort de sa volonté, 'essuyantt-ses
yeux et composant sont visage, il attendit
Maximilien.

Il-avait bien moîns-hâte; à cette heure,
de lui apprendre le résultat:heureux do:
‘ses recherches et de lui montrer la preuve
de la culpabilité de Nerval;que do:l’inter-
roger sur!la toile envoyée par Gabriel Ver-
nae.

Maximilien ouvritlaporte du cabinet,
‘ Lerrayonnementjoyeux : de “son: visage

frappa lo chiffonnier. -
Achille Nerval venait de*lui accorder

Angélie pour femme, et l'âme du: jeune
homme était pleine d’allégresse.

Aussi se trouvait-il contentde rencontrer

chez lui un homme qui avait peut-être be-
soin d'un consoil, d'un service et demanda-

t-il, d'une voix franche et sonnant- le bon-

heur:
—Eh'bien ! père Falot,- avez-vous ‘des

nouvelles ?. Je-me sens -si'heureux quoje
voudrais répandre ma-ifélicité eur tous.
Le couronnement de mon: allégresse d’au-
jourd'hui serait-de me'diré-:—« J'ai réus-
si,)mon œuvre est achevée,‘Aurillac va re-
trouver sa fortune, son bonheur et su0fa-
mille fr
—Vous êtes bon, monsieur.: : Ainsi sans

me montrer indisorét,'jepuis me-réjouir
de ce qui vous arrive? : 1:
—Oui; et cela me-faitidu bien de songer

que d'honnôtes gens partagent ma joie. +

1 -2==Et sansdoute,monsieur;vous:d'aves

joies intimes, ou plutôt j'implorais de vo-i

tre miséricorde l'effusion:de tous les dons |’

la table: serge —niloq ob

lique de cette femme... -1v «10 in)

tant, votre mère | » Cl

pelle:à messouvenirs: +: 1 i,

fonnier. voter if al

mes regrets.

‘heure.

nao.

de la charette qui:
plan.

on +

fant. 3 un

. —UneJS :

! “ry.

Si3

Jue

Ji

pir.. onesie

! +—Mais, c’est'horritle:! :Horsihle2

Bruyants. in 2486 De Fu

sœur : »

‘prier pour Colombe. om ie
—Votre sœur s'appelle Colombe ? :

Gabriel Vernac. Loue

one pon £0 10 242mére In |

et de marchandises.

sar.

pour lo martyr areal 0 à

un écho. ElFassemblaitsori courage’;el
hikearrive)otdurant 18 alé

Maximilien s'apprhcha ; rapidentent: der
cutuseHS

—Bon et cher Vernac ! dit-il; comme:il-

& tenu sa promesse. : L Son «habile: pinces à
“| a rendu plus vivants, plus réelsendore tous.

les navrants détails de. cotte: sédtiè;:; et'8n;
mémoire ue lui a.pas fait oublitr un seul. «1
-—Sa mémoire, répéta'lo chiffonuier.
—Oui, père Falot, reprit «Maximilien,:

d'une voixsoudainementattondrib, tout-cez|;

que vous:voyez représenté! là.est-vrai, bropu
vrai, trop navrant hélas H:Æt quand .jo:]
contemple sur .cette--toile:le-visige pâle :et
si cher. de cette. morte, je. sens - man: cœur:

‘se fondre de douleur: et-de regret. !.
—Cette.morte, dit Aurillac: d'une voix!

mal contenue, vous . la -connaïssiez. dorb
monsieur ?. La scène représentée. sur.éatte:

toile n'est pas une fiction ?:;Ilest.:bionat-
rivé semblable-malheur,ét la figureangé.

4

 :|ine;/avec ‘des élans'detendresse alarmée,.et'l:

—Cette femme, cetté saiñta,cette maic

tyre, autant que ma mémôire.d'anfant:me
permet de m’en souvenir;.c'étaiéi ma. mères
:. —Votre mère ! s'éoriaAurillao, en écla-

! M 2|bleufitredea éolaita, jé'lesenstoujourssar

—Vous comprènez' ma: douleur,: mon:
émotion ; vous avez un-bon.cœur :et- je:{père Falot,jé n'avais-pas neuf ans!

vous crois dévoué,jepuis -dono vons dire;|.
comme àunati, ce que:cette. toile rap}.

Caddo

: -=Parlez |:parles:! ditavidementtde chif-
T ub oo

—Je manque:de preuves,dedértitudes,
jo n'ai que des:indices,; maisils sont: déjà:
un précieux aliment pour ls-religion de

(C'est le hasardiqui n/a fait!| milien dans ses bras.‘
iromarquer, chez un-peintre’; de mes ‘amis,|
I'ébauche queivous voyez: complète àoetté:

Elle me frappasi vivement ‘que |
[j'en voulu: connaître l'histoiré.1 Ilme gem-
blait qu'elle se rattachait à :la ‘mienne.
Voici donc ce que me racontæ-Gabriel: V'er-

Un matin, au village dés Bruyants,
en- Bretagne, la ‘jeune:morte ::que :.vous
voyez-là futtrouvée glavée,:roidie;au fond

se trduve-là,: auBécond
ROTHAU 1i

+ —Morte'! “elle était‘bien:morte:!- répéta
{| Aurillac d'une voixindiatinote.-

—Oui, et prèsWelle: vagisaait(ude:ene] :
Sf

Thy $1 ui

saniavr

—Elle vonait .de lui donnerld! vid;ei |

méme tempsqu’“elle exbalaitscndernietisou.
wih wie

==Qui, cela était horrible ! Le curé da

village ensevelit la morte et adopta l'en-
fant, qui fut nourrie par-une.‘paysanne des

—Ainsi, demandele chiffondier; d’une
voix de plus en plus agitée, vous‘avez une

—Quejo n'ai jamaisvies ;vabbé-Ber-|
.“| nard pourra sansdoute m'aider:à retrou--
Ver ses traces; mais, il est absent, et jus-

qu’à son retour, je dois me contenter. de
, i

—Toujours, d’après : les souvenirs‘ de
: i ahd

—Mais, d'après les vôtres? =
—Les miens, je vous: l'ai: :dit;> sau-per-|i

dent un peu dans la nuit du rêve. :! Le
portrait de ette'jeune femme m'a ‘ cepén-;
dant-assex vivement frappé pour'qu’il me

semblât la reconnaître,- et lui": donner::ice-
nom que je ne dirai. plas: jamais:: «Ma

À

—Mais;:pourquioi en. éties-vous séparé‘?
- —Pourquoi ? Jé ‘ne le.sais' pas‘enoote.
Je me rappelle seulement quernous partie
mescnsemble do Paris;ma -mière ét ,-moi,

dans unc charrette remplie de provisigus
La "charrette était

traînéepar uu- vieuxchevalappelé:Cé-
Où allions-nous ? Vers mon'rpèré:!

Ma mère le ‘redishit-souvent. ! Mais''où
habitait. mon: père, cela fie mie. Vapprenait
pas. Je pouvais seülèment conalure :de |
ses paroles que mon père souffrait)et-qu'il
nous appelait tous . deux. Kile - m'ensei-
gnait à prier pour lui,et jamais:ellene di- |

sait autrement; que. ces..imots:::1«Prions

—Le martyr! répéta»Aurillac, comme

—Hiéläs | marilère, déjà” biendpi,
ne’devaitpas flnit' “cette” foto‘route.

eu

= ‘Tuour- rougedes éolairs sillonhant! un ciel|

pi | do"répéter/ &'Potirvd"“ue j'arrive
ayant» Je ne comprenais pas”‘eVqu'ellé
atééniléit lon - le” Kédoutaut” Hélas!b < od-
tailai naissnnics’de oette‘dutre éhfatit; dès
iu6é' dans douto’d la'misère;"A ‘ l'épreuve;

la naissance de masœur, de cette oréaturé

quo "Vernac'a vi baptiser ‘Antis’l’égliso-"dés

Bruyants, quiett’pournouirico” utit'fetu-![
iëdu village, ‘et’ qu'ildie -a'appeler:Oo
Jdmbe. drawn anid ange on

I ColombeÜuv il inml)

werd!l'ordge. “Je'mesouviendraitoujoursj
«dufracas grandissintduitonnerre, :des la:

noit.~Pavais peur des: roulements: de 1a
foudre, dés grands bras’ des arbres ‘muets,

-peur de la solitude dans cettebatapague
désèrte, plus peur. encore que: l'Angoisse |co
de ma mèrdqui me ‘preésait eur’ sa poitri=”

fjetait dans'mon. cœur! des” suprômies-'con=|
seils et-sesderniers adieux: ‘Ah ! sajoue;

Iss“joue pâle, ruisselant do larmes, ‘quelje
voyais de temps à autre sous :“Jai lueur

[mon visagé !Etj'étais toutpetittout poîtt;

; Aurillac regarda Maximilien ‘aveo'-une
tensité d'attention dont celui-ci ne s’apper-
outpas, il était tout entièr au souvenir:
“voupat latoilo'de Gabriel Vertiac.
‘ L'époux d'Anita se-demandait' s’il:était

lo jouet d'un rêve. -Haletant;il attendait’
la fin de ses. poignautes confidences, : prêt à
pousser un cri: de joie‘etdpresser “Maxi-

Poeob

—Ma mère avait “besoïn* déibecours, je

(désdendis pour en‘chercher. ‘Peridant'mon
absence,le cheval,affolé,emporti'la-oarrio
le, qui vint s'arrêterla: porte du’ presby-i{:
tare]od se dénoun ce dranie navtant.Ma
méré- avait rondu son - âme  à'Dieu. --Moi,i

fou de“douleur,pleürant,‘ criant; je rede’
mandais vainement 1& “mèrei que’ jamais;
jutais je ne’ devais:‘revoir 1!1 iv nul:

Maxitnilien"cacha gon?’fontdans des?
minke Peo Ir 112 mi - +

“—Bt, démandaleouiromnon
s'appelait votre mère ? seb nu ar
‘—'Avita, répondit l'avocat. inl
Un ori, que nulle expression "ne saurait

rendre;s'échappade la poitrine:dAurillac.
Si la‘ ‘mère de ‘Maximilien s'appeldit

fre

T

A;
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wa

' es nombreugesAppupatiops; portées;

re le , défendeur, sa osition siovéo

the l'üb des Mionibré du gouvértement
‘fédéral: Wgtavits dés”éénséquenéos d'une
edtahuibtibe” ‘contré“‘lüi ‘of détretdure

,,SAS doute, ‘contri-
buëpour‘péâucoupà‘Tinker4t qui6s'est si

l vivement manifestédepuisquo ce procès
ost comthdhed.” op edger nl

LY"aoontsHii ‘bit“oddcotté‘causé.
tefl sd

: de part ‘ob! d’autré‘avec tant de ‘ dle’‘et’
"hibited, sd’ sbüt"“Féspoctivohioït »aint,
oeod"6certaingoutadviiohtpublié’
des rapports tronquésouy inébitiplets do'la"

| preétive,’ heootipdgnes”decommentaires et,
d'ajpreclitionsproprèsàpréjugerl'opinion’
piblique pdr’ ou éodirelé jugement’ii’
sôrälit ‘pronotèé, ‘et comine téndant sinonà’
influencer le jugé“dù' moins à le ‘nkoétéo!
diside pokition’(désbréhble;*:ne al
| ya>brai”pas”Ac 1bgont à'faife"‘bide od
soils'd'Horvérà"1hpréséé dpsJo:an
l'éntidre liborté#6ÿubligr 165pprocédésq
‘séFtdevantnés,èsbunaax'ekldo les doùa
ratitbh GEoritiquiéé‘ainsiqu'eelleput,

{ien' deWacliinantloütéfois dans“les imites,
vee1irdapdof! giffoe!est df 'goit indi!
Gr, C1ay“Bippisdaha!déute jo desrap”
pis’lak des ”commentaires ‘Passion-| is
jugs, |lancés dans le public qui nd"hit |pas’
wldqui sé pabse én’“Isr, soit bien’de
inhtüre‘à dréjugor‘opinion ‘des‘onset di-
nifnuerle’réspect at’ Is dénfiaridé dont ‘doit
êdréehtoùrée Il'adininistration de ln jüstico,
rhaisrien’est venu’“1ma connaissance
pour“ide faire droite {6dis16cas‘agtuel; Avita, Maximilien: était -dono' Max; od

«pètit Max» que'le malheuroux‘redeman-
:| déit vainementau ciel.

Ah ! le Scigueur était bon ! Aprèsasavoir

ouvert une plaie profonde au cœur d’Au-
rillac, par le trépas si douloureux dans ses
moindres détails do celle qui avait été.la

| chère compagnode sa vie, il lui ‘ envoyait
‘uno joie inouïe, une joie surhumaine, . il
lui rendait son enfant.

Maximilien, ce beau, ce laborieux; ce
noble'jeune-hommeétait son fils;-sa chair,

son cœur:-: Il trouverait près de li l’ou-
bli'du passé ; aveo lui, il parlerait-d’Ani-

ta, cette Anita tant'pleurée, et ‘-peut-être,

tous deux, unissant leurs - efforts: ot leur
tendresse!:découvriraient les traces «dé

:| l'enfant adoptée par:l’abbé Lormel:et:élé-
vée au village dos Bruyants."
-"‘Aurillao-se disait toutes ces choses, tau-
ldis que Maximilien restait perdu dans; la
ipensée de sn mère: Maiatenant qu'il se
savait sr-d%voir rotrouvéson fils, Au-
rillac se demandait comment il allait s'y
preiidre“pour révéler la ‘vérité au joune

avécat]Lelai! cétseta ‘trop:vifdonne.
‘ment, vate TE art hit en

| M°'he ‘voulait point’ d'ullire,‘eului
oriant : «Je suis ton pre;à lui”Iisser
ofoire’qu'il étdit simplomeütUn ‘homine
devéna"pauvre par suite deinalheurs:‘aom-
bréuk, il-“devait brasquoment
| devant Mhzimilien; éd”‘péréotiñalité; ‘rejeté
ls défroque du père:Falot ét'dire“en réle:
vant ln-têto: aES'
1.2556m‘appolle AustinAarillag:
Ya"veillo'il ne roût-pas où6; parcedue
a?‘veille une ‘’dondémnation flétriseadit 'ce
nom et; forgaitcelui’ qui “le portait Ase
|ééôlier”‘dati sa imisèré et sa”honte; +‘Maïs,
depuisqu’il possédait la‘ lottre de Neïval
d''Camourdas, ‘Aurillac: pouvait" leverla
tote. + Aveo-quelleexplosion dé joie l'avo-,
sale ls; apprendeaiont d'la fois lo ira.
dle opéré:par ‘ln Providenoë” én'favour‘de
celüi aavait tant souffert:=" Qual icoura-;
ge'dépléieraits”pour éétie ‘ cause sacrée,

si
sh

- 
cohisidérablement le “gens, *

Ii please bosoit’ ébartéeddd bornes raisôn-
nablesde'la diébuseidi, Loo

| SantNed quimi'rekarde persornelle-
ment, je n'ai paf& m'occuper dece qu'ont
dit ou pourront dire les jjournaux. J'aiun
dévoir & rémplir ‘dans’ cette cause, comme
dans toutes celles qui peuvent m'être|sou-
 inises. ‘ ‘J'ai técliéale rélojplié adimei
leur‘dé nion Jugetie;’Tapedles allégulés
dos parties” ct Jà preuve produite devant
moi; sank’ égards atx’“publications” ‘exté-
rieurés. Le savait Bvocat qui a plaidé la
cause des Pétitionuaires a publié sa plai-
doirié dansles jonrnanx. Il en'avait cer-
taitlement’ le ‘divit: “Je doisdire on pas-
daif; que dans quolades-vños ‘des citations
va témidignages qu‘l'a faites, ils’est glis-
sé, par. inadvértänoe, je n'en ai atücuh
doute, quolques crreurs quien changent

‘Je‘n’en citorai
qu'uhe, ‘c’est'dan'la ‘déposition d'Edouard
Bt: Jean, on 1¢"tot"‘vu est mis’‘à In place
du motif,co Guià irait bite Ia différence
du'monde? Ea
“LaCéur'a vuavespéinodes contradic-
tions cotiéidérablesäé'prodire durant'l’en
quête"éritre des gensréspéétäbles'enappa-
reñde, sur ‘des-!fditd’sur''lesquels ils” né
peuvaiért|pas'se tromper} mais ‘ilest'bièn
difficile pour” In ‘Cour de distinguerave
certitude lo ‘vrai: dwfaux, lorsqu’elle’n'a
devant elle"quo deuxaffirmations contra-
dictbiressans’ altred'ciroonstanoet-‘pourse
guider:ali ona’ us. it,

1Dans"do cas,Iv Cour‘0's pasd'alterna-
tive, elle ne doit croiré ni l'un ni l’autre.

+ Aveb: ces quelques réflexions, je vais
misintonant donnerles raisons qui ont mo-
tivéle jugoment:que jé vais prononcer.: Si
je me trompe,j'ai la satisfaction de savoir
une’ ‘chose, ‘ét 1'un des avocats. dans’ la
cause me'lla rappelé;lors de l’aargument,
o'est qu’ily's up tribunal:supérièur pour
me corriger. Shel ho

b:lan:contestation dans le ! présente ewuse ‘
est dab: la formelordinaire: : Le défendeur |
yest accusé tant” persohnellomentquepar

4. el: oclüi qui l'avait embrasséé!aidé‘ pat”"le
sés‘agents, do-toites’ les : manœuvresfrali-;
-duleuses réprowvéospar Inloiih of were!

Jad

1

béton[
oe AEkeDe (t$rarp

ytérét nomscaloment, par len] 80

ued oogeular > romanes ros rsge)
co+Pars; 443.0( RAR er
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i + dou

quiêrs1dsajoutésSy:yp
peLobrprFostTv! rantsJa plus
"98 ‘adousations appéoa,eontrsTA dh and

ul13s Aclea dépe

sifu e$pris part ot d'alutto,
Toute Ta Tatitiide6.Bossiblaleàté ààdr
blodeindeété"pour aie!isfa bre. di
hy Gnquis dt duslesddrasf
à cat entré ‘dansles'apppat motifs privés.”

dudfAd:bi‘So bitesondE
sitéles bureaux du'éélégraphé, fait voile!"
eh Simplhry“Gna5at’aEpartoltBa”
0aororu trouverEllappreuve”"dequelgiile:
itd, ’ a

Api“cotevoluminose enquête, qui'a”
parfaiteciment éclairé "la& UE purfoarkol”!
tggéhbraldo’estion’ tide la'uatièrd
dontSidaLoxudp 5)lesparttiga‘bikes”
entondaos, a A i iY Hatn,s

f"Lèsoti36‘suits Sbindon-
né 77 de lours acousations commeShinden,?

pas prouvées, quolqu'oùaitappeléot fait
entendredestémoinssurchacunedeelles.

Les  pétitionnaires. n'ontdono’
que sur 21 de leurs charges, dont huit se

rattachent‘ pérsonnelloment‘au’ut” défendour
et dowzed sesagents.

Avant, de rp dDexamerry d
© Haet deaiesneodoA

pui,jedoisdire de suite «qeTein me
paraît avoir'étécondui de ‘lapartdudé-

! fontlétirot'ad‘ses’Shanibyeoul’ désir'sin:™
cère “de so ‘cbnformer 4 1aloi) et"qu'ila¥
n'ont rien fait qu'ils necrûssentréellement:
‘avoir droitde faire,, Il. n'y a'paseu d'ar,Ts
gent‘de dépenger, pour payer, los élgotenes,
ni pour louer des voitures, hi pour ouvri£.
(des maisons d'entretien public,hi‘ pouL
traiter géñéralémont les ¢électéürs.---

L'élection; n été.puré“datoutsAnfinence
oneon ou intimidation générale. Sous

0 ,il faut que } reuve
(ailD'icianitoaaie

otlolhire”“de! iorks eitprpa
doute! daris-l'espritldü juge ade:Py|
‘de ce dont il est accisé.( » Cetterèglenéi
soufre. guoune dificalté,en Angleterre,ni

i tsfide Briviria deal: dansja ands/
Muskoka) 12,"690. Law Yodralpus

« Thietis ‘a particularity about shiess
election cases, that each constitutesin.of-;

fect a separate,indictment. Ifmore
hetherefore, that ififid theopinion of he

+ £)

Judge, there is no. faficient ‘eviden
support the charge, or in'cthier words!pA
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‘| evidence to be given on both sides, and
the Judge gives oredit to tho respondent.
and #0dismisses. the charge, the respon-
dant cannot be placedin a worse position,
because a number of charges aré pra]
ted, in'each of which the Judge arrives ay
asimilar conclusion, at that a limit could
eventually.be reached where, althoughhis,
conclusion upon the ethers wouldiintal
be favourable to him, the Judge should
feel oalled upon ‘by reason of the multipli-
oity of the charges in which the respon.
dent's evidence and that of the witnesses
opposed.to, him, have beeniin couflick,do
come to an adverse decision,by reason of.
the cumulative testimony, which he has:
previously discredited. Tomy mind,an’
accumulation of such acquittals shouldif:
anyweiglit is to be given to itat all, bé:
thrown intothescaleinfavourarof“theres-res
pondent.A. 40 ;
Jevais dono prendre Haques‘chef+'ag-

cusstion l’un après”l'autre, commengant
par‘ceux qui melparaiésent les plusiss
rieux‘et qui©'ne detnandènt-pas-de disouse-
sion'bien étendue; + 1-1" vb
“Lie ler cas-dé’ cotraption personnelle
dont nous ‘itôtis occuperons:est celui de
Paquin. Le défendeur est acousé d'inté-
midätionet influence ‘indue sur le dit Pa-
quin,‘traversier etconducteur dè mailles
entre'l'Isle Bizard et Ste.Geneviève. Un
soit, le déféndeur revenant de l'Isle Bi:
zard,'se fit‘traverser par Paquin, qu'iline
connaissait pas comme conducteur de mal=
les, puisque'lé contrat’ pour conduire "la
malle. 6tait::donné & un nommé Barbeau
qui lui, employait Paquin comme son‘en,
gagé. Au:moment de débarquer; le dé-
fendeur demande’A ce dernier ce qu'il'al:
lait faire pendant l’élection.:”Paquin‘ r67
pond :Ve ne-voterai ‘pas, car:j'ait eulla.
guerre pour avoirvotéien 1874; Il n'avait.
pis‘ voté‘aux‘dernières élections,"Leg:
féndeur lui répond: c'est bien,‘ si-vbus‘ne
votes pes pour moi; ne votes pas : contæbl

Getmioqui'ai fait avoir: la posted Isle

vou Bisard;! paroisse àoù‘deineurait Pogtila)

se
y]
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} Paguin paraît avoir compésque le défen-
door faisait allusion à ea place de porteur
de6malles, mais. on .ne peut -certainement
pas upposer’iu§défandenr une intention
cofraptrice quand.il jure ‘solennellement
qu'il ne sayait pasque Paquin eut rien à

fe aveo le-transport de la malle et que
Hein lui-même me -dit pas le contraire.

" D'ailleurs, il n'y. aurait Jà ui intimidation,
ni_inffaence indus, c'était un simple fait.

lé à la "mémoire de cette électeur. à
“Le griefAdit dirk sours:
Le secoecoodSad”dècorruption‘’pérsonnelle

estcelui dJobaFoley,employédes Tra-
vaux-Publice, quque.Jedéfendeur est accusé

  

: d'exerce son influence. et ‘influencerson
vote. “*La 3‘sould ‘prèuvé que 'tous ayons
sur Ge-point, c’ést quéFôléy,mh pardes
considérationsqui lui. sont,personnelles,
mais.que:le, éfendeuir pat.‘supposé ignorer
jusqu'à Ppreuyé du contraire,est venu au
barres.‘dudéféudetr,jotJWYaurait itàoe
denier.qu'il” it emp oyé“dug gouférie-
ment,quil:Pitne,“Éravaillerait àl'élection,

misquilne,Yoterait pas)pour |leetn.
depr, etquesiPoele niequffis it) a8,degou-
vernemènt.“pourraitJe destitatr-quoi
ledéfend ur aurait répo tis all
rievusa asmaris.que,

ait re‘
ledéfendeurpouvais pondre'de 8usrai. | §oliae

hr: non, Jenne, veuxPp que.vousresties, |
Jil

tranquille;travaillez contre moi tant que
vous pourresrez et velarme fera plaisir?JLa

ot ex22e pas un 38able.aussi.élevé et dé in-
6ressé que¢celui-là‘pour protégerÀisàpureté

deélectionsIsuffit de na pas]lavioler{|
"chercherà en étendreles restrio ions,

second grief,doitdono die’‘encore
9 MIL,

écarté. 1 LESei nist.(Acontinuer.)
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Colide nosabonnésàqui’ichan
“51 HIS TRE vi or,

gent, de domicileaupremier,mai,
res ae)

voudront:'bien. nous faire con-
naître:-leur nouvelle résidence
aii”pls tôt, 8ils në‘veulentpas
sübifde:retird’dans’Tenvoidi

eed pel

jou al:ce pret HL
nal 0 Vv Laat
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uhanimement.‘adoptés.par|
l'Association. de-la: Pressede la
ProviñcedeQuébec:
iJer“Après "le premier dene:
vembre prochain, 1876,l’abon-

nent ann!

nament A.tous les jjournaux‘sera|
payable strictement d'avance, et
aussitôt:‘que le terme: pour lequel
adhest”payé, Berd’s'éxpité,|

it oi ‘e terns a

l’eny: n'éers suspend a àcaux|

erichypoint-renouvelé|
leur abonuementen:-peyantidia-
vaætice:to. Ja. 3

"120,ILeTÎés
VISE NES MSR

JaUrARUE,dafers,Auprémierou“LU;L

du quinze,de>, chaque mois,ef; les
éditeurs-ipourront;-à leur choix;
efiveyer,auxabôninés les-numé-
résénarrière,de litheada|

qi “Lien. od

ner;effetaoût règle A

SENeare
-Béc-A.. Deyras, 4, Rye.la Tagnorie, is: Parla; les
soul fermier de nos Annonces Parisienne nc

Brat'i¥n,A; devrasque* adlVéntàseis
@smtéurdtenAntiohosurs,AEA

apéclalltés.de Pharmacie;Druguerie; me-
rie NouveautésAfticlésdePars,glo.

fn

Yucuns' Antionce, rentkdntdirectement”ou
fhndirect(ementidans ces:divorses’ catégories;

sat être acceptée par nous en-dehora,de
ne ’

ét
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-yalsn;mort,yiolente,doTha, Lett Hackett
arrivée - le 42:jpillet pourant, en. façe
du Quarré Victoria, a étépour Jesloges |
orsugistes,ot Jes,protestants do, cette. yille,
Loseasion d'uneempublique

inusitée.dans:Montréal.…:p :1Lapa]
.yInennundurant sa vis.1e-détant , vient

d'sequérir aprés son déedsune célébrité
que contribuera, à Conserver :À an -mé-
moire'le fanatisme, de pes frères. Ces
insignes et ces drapeaux dont Ja vue
redit en caractères sanglants l’histoire, des
parsécutions ot:du long. martyre;dei,ls na:
tion irlandaiseont été étalés hier au grand

jour:avec une ostentation et. un, orgueil
qui phisait sa raison d'être ‘dansle :con-
cours obligé des armes de toutes copies
‘venueslà pourles protéger.
ziles Iriyndais catholiquesont sabi.en.ce
fur une humiliation caloulée, dont ils
govderont un;impérissable souvenir. S'ils
n'ont pas dopnd cours.& leur juste ressenti-
Mont,si ces embjémes: de -la persécution

-. Bjout pas;été lavérés.et: foulée;auxpieds,

nés

faite hier, au grand jour,et cette ”
étrangère accouruede toutes les partiesde
la Province “d'Ontario,quia paradé dans |:
nosues,‘et pris posseasion de notre ville;
d'estmontrée à la Bauteurdu mobile quis
la
‘réille&;de l'un'delears’sooiétaires, avecdes

i ‘pulation protestante de co pays.

ms

ils ont refoulé au dedaus d'eux-mêmes les
sentiments pénibles que provoquait ce dé-
ploiement propre à révolter leur conscience,

et & surexciter leurs passions.
L'affiemation du principe protestants'est

ule‘|-

dirigeait, en _yetant ‘assister aux fané-

provocantes et des oris de joie qui-|-
‘ oädraient peu aveo la solennité requise de
la ciroonstance. On ne va Pas d'habitude

bal.
Il paraîtraitque ches les orangisteslala

Is mentionne. -., |... an’
: Pour quiconque a voulu voir et enten-

dre, ilétait évidentque !la.démonstration
"0e58'adrossait,pag, seulementaaux Irlandais.
Catholiques mais, bion aussi à tous ceux
qui professant ogre religion. Qu'on re,
lise les résolutionsdes;/Oraagistes, à:To,
touto, à Ottawa, àBoll'sCorner et ailleurs
dans la Provinced’Ontarioet qu'y trouve-

{t-on ? Rien autrechose qu’une condamna-
tion en bloc de la Papeuté que l'on doit
‘faire disparaitre: partousles moyens pos-

5 gibles, de la, surface ‘dece.pays; que !des.

anathèmes laudés contre le clergé’à propos
do.l'affaire 'd'Oks,’ et qu'uné approbation
formelle: dé” 18 “éouauile du Capt) Sha
mdnds, jétant po.deanbord le drapes
pontifical,” }
Les'Globe;leur’‘principalorganeid'at-il,

pas écrit‘quéTes canadiens-français.étaient
ot’grande partie coupables de la bagarre
du’12jailletà Méntréal ?

Assurément, on ne saurait 8e faire illu-
sion sur les sentiments qui animent les
loges.orangistos; et les craintes. que l'on,
avaitsurleurs desseins projetés de mettre
lefeuà certains édifices le16, étaient loin

| d'être‘exagérées.Le
Et puis niera-t-on quedanstoutesles

différentes difficaltés religieuses qui ont eu
| lieuen, ces derniers,temps, la presse pro-

testanten'ait été unanimepour condamner
les.‘ontholiques,et. approuver chaudement
leurs."adversaires? |.
+Ces £faitssont claire, patents, irréfata-
bles.Inutile deles commenter, de.prime
abord ilsindiquerit1a situation et mon-

| trent clairementl'esprit qui anime la -po-

énoncé le désirde ne pas voir parader,-le
12,Jos orangistes avec leurscorps de-mu-

o|isiqueet.leurs losignes,.n'ont guère ‘fait, de

‘fagonle 16 poursuivre.ces loges costumées.
iSile12 il pe “convenait. pas aux Oran.|

‘gistesde,péradèravec leurs emblèmeset|
, [leursdrapeaux,pourquoi ‘étaitil plus op,

portun de lo fairele18, quandcette date
ne.appelaitrien,de chér au fanatisme, ;Ç
Protestant ?. > site

oi;Nous, nous“ago la ‘date ‘du 12
(juillet 1690, anniversaire de la bataille, à
Drogheda sur la Boyne, au nord de Da
blin,ainsi que .celles u18juillet.1691,
etdu 30 ootobre ‘de. s mime année, la.

(première.
eur Tyrconpell prèsd'Autrim at ha seconde’
rémémorant la capitulation deLimeriëk,

waiscelledu 16 Juillet 1877 navaitque

malchoisi.

=

oi

‘Neusregrettons |la‘mort de Hackett,car
je,sang versé sème” des‘haînoa et ‘présage.

des,‘catastrophes pour.l'avenir daos up|;
milieu:"composé€‘d'éléments aussiétrangers

lesung aux autres que,Fogé lemôtre. .

m'est jab {gore rendu 2 a;

Pres

ancelleoùila trouvéJa mort ?-

sion dujuryqui est présentement à - faire

; lenquétesur ces faits malheureux ?,(Vest

assez possible, mais lafermeté de ceux qui
composent le corps du jury saura se dé
barrasser de ces oraintes et de cette pros,

cisionbasée sur les faitset Is justice. .;,

heureuxau Conseil-de-Ville où l’on espèrea.

re oanadion-frangaiset catholique.

ceux qui n’ont pas oublié les perséoutions
faites à l'hon. Chs, Wilson, alors qu’il
était le premier magistrat de cettevilleau
tempe de l'émeute Gavassi.

N'ayant pu réussiràle faire’condamuer,

coupe. de poignards,
En n'accordant pas aux Orangistes I

protection des troupes, son Houneur le
Maire Beaudry/ n’a agi que dans les limi-
tes de la légalité.

‘De tout temps, en Canada, cette société
à vu ses propositions d'incorporation pe-
pousséespar nos Législatures, et, dans la
Province d'Ontario, où ils sont tout puis d'estque, Rdèles.à Jevoixdeleurs pasteurs, sante, la dernière session constaté Je: re-

différencenevaut pedeIspeinequ'on |

:] de Jeur frdre.

Les nociétés protestantes qui avaient

rappelant In viotoire des Anglais

l'à-proposdde la.phrggasrenoe etil était bien

Mais,pous-ledemandons, pourquoi cette|
pereisiancs|ryanticipor£sur un. verdict,gui,

vit

- Quel estJe. mobilede ves acousations
publiques portées contre notre Maire, dont

Hackett n°a pas:été Ie” provocateur.‘d'une

+

Veut-on, par; avance influencer |la déci-

sion dudehors, pour ne donner qu’une:dé-

L'élément protestant sera peut-être plus

obtenir un vote. de censure contre.un,mai-
: |troublesdu 12.

Ce ne serait pas la première tentative

du genre et le nombre est enoore grand de

la vengeance des sectaires s'assouvit ‘sur

son. portrait que l'on trouva Incéré. de

weet ba 24

jet de leurs demandes. ui
Le Prinoede Galles, danssa,vislié a

Kingston, p'a-til-pas lui-même fedee
r l'a que Jes PrangistesAd:

laientJui présenter en”“corps ?
1.Oe fat unr us sanglant dont les Org
gistes n'ont pas perdu la mémoire..."

Etl'héritiér présomptif dela Couronie
“Britannique n'a fait qu'endosser, en cette
circonstance, la responsabilité de l'acte du
Parlement Aoglais qui supprimait l’orga-
.nisation des Orangistesen1836. —
‘Quelle @at/donc. lan protebtion que" ces
loges ont droit d'exiger des autorités?
Aucune, puisque ces mêmes autorités les

-ontsupprimées.et neveulent .pas.les re-
connaître.

IIfallaitqu'ôn:Hokiovid! citiadienitid
guiselt Ia ohio célébrité "do signerun

j ordre pour fajre. sortir,les troupes, afin

-d'escorter, des gens dont la devise est a .

néautirle papisme. ep pe ‘conformantaux
intentions de,leur..pieyz, Guillaume,HI;

prince ;4Orange, dso pol 5
, Les électeurs luQuartier Est,peuvent

8e.glorifier; du.choixqu'ils;ont. fait, poux,
représenter ; leurs intérêts au,Conseil-de-
Ville, |,

Avec.les conseillers,de|la, trempo de
M,Géuéreux, la_ ville’ ne, tardera pas .à

s'eprichir:et la race;française peutcompter
ocouper bientôt le premier rang. Chath

Car oes troupes, il va falloir les payer et
les contribuables peuventd'avauce suppu-

.|.ter surleurs'doigts lacoûtprobable de cette.

à| promenade militaire parfaitement inutile
d'aprèsle résultat de ce-qui s'est passé.
Nous avons toujours professé: un respect,

J

l'on rend aux morts.
Sans déployer cet apparat couteux et

eans raison d'être d'une force militaire con-

.sidérable, les funérailles de feu Hackett

eussent été encore plus imposantes si les
loges revêtues des insignes de deuil eussent
couduit,à sa dernière ;demeure les restes

1 2°. 7

Le public aurait été unanime pourse
joindre àcette démonstration, heureux. de
prouver à tout le pays que la paix et la
concorde lui sont chères et précieuses.
Et daus ce cas on pouvait se dispenser.

de’ cette. troupe. armée, de cette force de

police, qui, déjà tfop peu nombreuse :pour,

protéger les'intérêts des citoyens de pette

autour d’un cadavre, peudant que la cité

restait à la merci de ceux qui, suivantla
maxime de Proudhon, maintiennent que
la propriété c’est le vol.

Oertes, nous sommes.‘loin de contester
les: prérogatives qui appartiennent.àcha-
querace vivant sur notre sol.

Tout au contraire nous saluons aveo
joie, les sociétés de St. George, de St. An-
dré et de St. Patrice lorsqu'elles paradent
dans nos rues le jour de leur fête annuelle.

Jamais, que nous sachions, une seule in-

..] sulte n'a été offerte aux représentants : de

‘ces diverses nationalités, par la raison bien
a| simple et.…tout-à-fait naturelle qu'elles_ne

nous ont jamais blessé ni'offeusé. |...

Mais en cat de même des -aogiétés

corangistes ? …. : '
Si les.intoriéésanglaises ont‘déorété

l'ébolition de cette: société. on,1836, si lo

Princede Galles a: refusé de les entrevoir,
si enfin nos Législatures'leur out toujours

‘dénié le prétendu privilége qu'ils demany
daient, il n'est que juste do diro haute-

:ment que ces loges sont, dangereuses pour

l’ordre politique et social. oo
Aussi;'à nos yeux, la démonstration. du

16 est-elle tine insulte-offerto à toutes nos
législatures.et- plus spécialement à,la Pop:
lation catholique de Montréal.

Nous l'avons vutelle, et Ia jugeons telle.

+ {Les orig de triomphe des loges orangis-

tes Veüres d'Outario, ont uv semblant de

justification,car elles ont eu les honneurs
de la journée, et quoiqu'en petit nombre

elles ont copendant teau àleur, morci les

forces d’une . population de 175,000 âmes.

O'est:un, précédent malheureux-pourl'his-
toire de ce pays, etdont nous,.envisageons
aveo crainte pour l'aventr. les fanestes con-
séquenpes.. . ‘ :

'rm———a
! … Da-Tout et Partout.

Heda ho 1 MES EN :

 pnavtre HAOKETT.—Le coroner.Jones
a commoncé, samedi mat'n, dans la salle

des Grands Jurés l'enquête sur la mort de
Thomas .Lett ‘Hackett, tué pendant Jes

Le. Dr,Berrigo fit rapport.de l'autopsie
du cadavre: qui paraissait 8trecelui d'un
jeunc homme de22 ans ou 23ans jouis-
saut d’unesanté parfaite. - Surla tête il y
avait des marques de violence comme:si le
défunt avait rogu plusieurs coups d'un
instrumentcontondant. Un coup avait
été donné sur l’os pariétal gaucho ct aurait

pu causer la mort deux ou trois jours
après l'assaut. Une blessure causée par
une balle de revolver a été trouvée dans

l'orbite de l'œil droit à l’exit du nerf su-
pra-orbital, 4 environ, un pouce do l'angle
du nes. ‘ La balle, dans sa course, avait
brisé l'os frontal lacérant la surfaco de Ja
pertie antérieure de la circonvolution

droite du cerveau, Après avoir détruit
une. partiedo l'os sphéroïdal, la balle
changes subitement,de direction et pases] 80 

LEFRANO-PARLE!

4été l'homme de police Sutor.

souverain pour les derniers devoirs .que|

ville, faisait. le 16, rempart de son corps|'

0... s
a FOE

par l'éthuoïde, descendant dans d'autres
parties.Il était ;impossible de la retrouver
sans disséquer“le ‘Cadaÿre” congidérable-

= |ment. Le"‘bighsurdcacainéors balle ‘
; [avait dû causer,ube rosque instéñ-
p-ltange. Une‘fre balo.de-evetolkei a été.
[retrouvée en irièrede l'épaule gauche.
Cets® blamure n'était pas mortelle.a
kett, lorsqu'i},a regu la balleàJa
dû être à un niveau moins élotéque lui.
de son agreseeur. La seconde balle lui a

: (été, tirée.par uni ui, l'a atta

[per le côté7Fevindà!tot
roboré les déclarations du Dr. Perrigo.

L'enquête n été ajournée à dix heurcs
ce—

-

nérailles do Hackott avaient été annoncées,
à grand renfort de réclames, dans lo Wic-
nes, ot les.loges orangistes d'Ontario 8'6-
‘taient:dènné 165mot.--pour faire une dé-
monstration éolshaté.. à cette occasion.
Les: vapeurs de Kiogéton-et d'Ottawa nous
avaicrt amené laveille environ deuxmille
affidés des sociéfés-oran

Pendant lajournée:ideobla
matinée de.Jundi;Bog, fofou}#d'a his:“était
Allé&"Vieitor" Tes‘rostos mortels -deft aokété
$xposda dans lu salle de runoff la logé
-dés'Orabgistes, près des buréa
tional. La chambre regCOF-
ude do draperies funèbres, et le cadavre
 

hevin La que l'on-
yenoeridborgAfméfisuleuses,

les jurés dûssent-ils passer uo mois à la
faire... 1 2 je: daqinie 1U avip ge 2

ENQUETE HACKETT.—Liavestigation
sur la mort do Hackett a été- continitée
lundi matin; ‘Xj& premier-témoitsiappéléa

Il dépose
comme suit :!i-jif: Tuner7 quri + nui---

! J'étais endevoir ‘jeudi . dernier: ‘sur ja:
rué St.‘ Jacques: Vers une: heure"de
l'après-midi-je me rendi au doin-de la
rue MoGill et j'ÿ:mestaï environ dix 'mi-
nutes. J’apergus uo rassemblement assez:
tonsidérable sur le CarrésVictoria. ‘Je
vis-aue foulé de personnes ‘quicouraient
dans la direction de.rla .coôte ‘du Beaver
Hall. i:Ostte foule s'arrêta:au milieu de

la oôte.: Je n'y fis pas attention. Je croyais
que c'était-les orangistes qui entraiont dans
l'église. J'avais rencontré an autre cons-
table et nous retournâmesiau St:Lawrence
Hall lorsqu'un passant: nous informa

qu'un homme venait d'être tué sur-le Car-
ré Victoria. Nous :retournâmes au carré
et nous vimes le.cadavre de Hackétt éten-
du sur letrottoir vis-à-vis du magasin de
MM. Dunn & Cie. Kliy avait:là une fou-
le considérable. Je fis transporter le ca-
davre du défunt'à la morgue:dans ‘un ex-

press. J'étais ‘alôrs 'aécompagné par-le
docteur Ward. J'avais cônstaté que le
défunt avait rgu una bal dansd'œil. Ren-
dusà la morgue nous:fouillâmesles poches

du défunt et noûs y trouvêmes 60 cartou-
ches de revolver, une:partie. dans ude boi-

te à tabac et une autre: partie ‘dans ‘une
boîteà Allumettés; .êt une carte avec“le
nom de T. L. Hackett,

Albert‘'Murtay, gérant de In Compagnie
MoKillopet Cie, déposeicommésuit :
Le défunt état au service:de la ‘maison:

-MoKillôp depuis deux ans. ‘Je .reconnais-
les papiers trouvéssur sarporsonno comme

pas l'habitude de porter un revolver. J'ai
vu son cadavre.à la:morgae une-heure en-:

Hackett s'est servi de. 80D‘revolver “pour
défendre sa vie. ii on Lit:

Le.défunt 4taitiun:homme d'hebitides-
rangées/et trésassidu'à son bureau,:!
. Le déteotive Cullen-- dônne :ensuite :ba-
déposition. pete

- Lepistolet-mainténänt, produit)-dévant
le jury n été.trouvé:feur:. la. personne:idu’
nommé O'Farrell-arrêté dans.l'après-midi
du 14 courant, dans le magasin de Mme/

Sheehan, rue Craig, entte;.lés. rues/-St.

Charles Bérroméé êt! St. : Urbain. [J'ai
fait. l'arrestationimoi-môme. J'avais en-
tendu dire sur la Place d’Armes qu'il-y.

[avait uà individu quâiiexhibaits ui. rôvol-
ver dans un: magasin. j'ÿ sûis:allé,. uceom-
pagné par, los déteotivea:Riclier et Fahey:

Je lui:demandai 8'il portaitun revolver;
il me répondit que oni ; j'ai trouvél'arma:
dans la pochede son habit, il.
Je Jui.demandai#4:ob faves vois :éuzée.

revolver ?» il me répondit qu'il l'avaitra.
massé sur. Jel pavé awmoment. do la: que-
relle ; jo :ilui-'demandai ‘ quelle quorellé,:il.
me répondit où l’hoiïnme .fut tué ; je- lui

demandai ‘àqui il appartenait;:il me .ré-
pondit qu’il ne le savait .paé.: Iloajoutay| -
ensuite, qu'il avait l'intentiond’allois -à-la
station‘et de le donucr. .…. Eu.exatñinäht co

revolver je trouvai qu’il y avait: six/chaw-
bres chargéeset une 'déchargéé ; cinq des
cartouches étaient marquées avec la,lottre

JP.; la sixièmen'a aucune-:marque : quo:jé,

puisse voir. J'examinai'le; revolvers… Je
puis me tromper, mais ilme semble qu'il :y,
a du:eang sur le revolver st surdes chatges ;
cela pout-Btre rouillé. i; i! 0, tp Ci

Le Dr. Ward examiua le pistolet et dit
que dansson opinion, c'était rouillé.!.- -

. Par M. Greaves : Quand un revolver

de cette sorte est.déchargé n’est-il : pas
vraiiqu’une: des chambres du oplindre reste
vide. « |

R.—Oui, et dans ce casil-ny avait
aucune chambrevideJorsque je -le pris du
prisonnier. die 0

Par le Président; —: Domando au nom
du Dr Ward, si le revolver paraissait
comme avoir été déchargé récomment. . |

R.—O'était mon impression: qu'il:'avait
été déchargé récemuient et quil-B'avait
pas été nottoyé depuis. Joue +

L'enquête a'été ajourné jusqu‘anjour.
d'huid 9 heures,

"(A continuer.)

FUNÉBAILLES DE magi.—Her, la
ville de Montréal a été en proie à; uno
anxiété févreuxe,en attendant le dernier

v, 

pévaient ‘été-appelés : sous*-Ids! arhi

[couleurs orangistes. : 7

viron'après sa mort. Dans mon’ opinion’

-roposait-davs un -magvifique-cercucil-re-
couvert de lys jaunes. Sur le drapeau,
noir qui recouvrait le coropail,on_lisait|
l'inseriptionsuisuivante ; Thomas Lett Hac-
ket. Nossurrender ub gel on Te

Vers midi;(la!ifoule‘affluait ‘de’ tots 0b:
tés et-so rencôntrait' sub la'‘ruë xSt.-"Fdo>
ques etls PlacedAnisIta!voléutétios|

ardsdt ‘so
rendaient au Drill Shed ot a 1'Hotel.d6:
Ville. ‘ : Les‘bataillons ippelés/" étaiétrt “14
« First Prince ofWales;n dous le”‘dômiütän:
dement du'Lieateuant' Ool' Bond,les-Vie-
toria -Rifles, Lt. Col:Bethune ; 16-Fifth"
Fusilliers, lieutenant colonel Crawford ; le
Sixth Fusilliers, lieutettant-colonel Matfin;;
les Ingénieurs, capitaine Borry : l'Artlle:
rie de Garnison, lieutenant:cdlonel-Me
Kay ; VArtillerie de Oampagne, colonel:
Stevenson ; l'Escadron de Oavalerit No. |
1, colonel’ Lovelace; le 65èmé"bataillon
de: ‘Mont-Royauxylieutenant-oloncl Ta
branche. - - 4

Ces différents corps de volèritaires para-
dèrent sur là Ohnimp-do-Mars''au nombre
de plus de mille, + ~*~ +h or
- À doux ‘heures otdemi:le’cortége fanè-
bre commença. à : se former‘sûr la’rue St.
Jacques. ou fete Teds

Environtrois mille btangistesSgutsiont
dans les rangs de: la“procession avec leurs
insignes ot leurs-«drapeaux eh déuil:

Lesirlandais du “Grifintowa commen-
cèrent bientôtà. se- masser sur la Place-
d'Armes, sur ‘la” rue Se ‘Jacquesot le
Carré-Viotoria.
» Les  commissaires:ordonuateurs -do la
démonstration étaicnt àcheval’étportaient
des bandriers jaunes ‘et des Ausignes aux

‘Quelques irlandais :‘portant-des Shum-
rocks A. leur boutonnidre essaydrent de
circuler dans les rangs du convoi et pon-
«dant quelquetemps on crut qu'il y aurait
{uve émoute. Une dizaine+'d’hommes de

lui ayant appartenus:Le défant ‘n’avait-]police réuseit à dispersor: les ‘rassertible-
{ménts qui aurait.putroublor-la- ‘paix pu-
‘blique. . vs mi :

Lorsque les membres deiogo d'Otti-
wa ‘déploydrent le drapeau sur loquel était

représenté le‘roï Guillaame d'Orange tra-
versant le Boÿne, avcol'insoriptidn:-Glory
to the memory of the pious and immortal’
King William I':tous: les Orangistes crid-
réntides hourrahs.ilies “Irlandais postés
sui le trottoir, firent:enténdre-dos huées-et
des sifflets. Uno ‘panique:‘s'ompars de'la
foule-ctplusieurspersonnes, craignaht-uno
échauffourée, coururent: vérs'larue'Notre-
Dame... <…tlpet }icre 120 aan
Àtrois honres-préciseäj16 commissaire-

ordonnateur donné lessignal pour le défilé:
de:la procession. - La. marche fut ouverte
parl'cscadron do. cavaloric ‘suivi par une

escouadede polices (Dôs'u ‘Orango: Young
Britons » d'Ottawa; préocdés par-un corps
deithusique; formaicät les ::prentiers rangs:
de la procession. Ils portaient:des- panta-
lons:blous, des chémisos-‘blanchés.et des
bandriers rouges et orangos. Ils étaient
suivis par les Orangistes i do- St.» Charles,
portant les-insignes dé l'ordre,:les‘Oran-
gistes de Sherbrooke, Kingston; Belleville,
Ottawa, Heminingford,is, Bells! Loriser,
Huntington. ts 1u-ro<air 1° 1 ve wifi +2
-Le;char:funbre:était:trdiné pariquiatre

chevaux: caparaçonnés de, idraperies.:fond
bres ot ornés de rubans juunes..i: “imi: 1.
vluo procession -défila : par ln:haoiSt.. Jao.
ques, ot.Jorsgu’elle fut skanduc-surla rué
Radegonde,,un ohavhl; effrayé:fit,un éeart.
et causa uno pasique.dans :la!ifouln,Les
« Orange YoungBritons » ‘oroydnt qu'ils
allaient Otro attaqués, sortirent leurs royol-
vors, et; plusieurs coupsfurent .tiréd ‘en
l’air.: - La foule, en ontendant les coups de
feu, s'imagina qu’il y allait y-avoirf un on-
gagement général ets'enfuit de-tous côtés,
Hommes, femmes et onfant: se. sauvérent
dansla rue Oraig et.la ruc des: Jurés. Le
calme se rétablit ot la: procession. .continua

.| sa marche jusqu'd li,Cathédrale Anglaisd,
où lo char funèbre s'arrôta.- Le. corps fut.
porté dans l’églisc:et le servico funèbre fut,
présidé par le Rév. M. Doudiet.

- ‘Après le sorvice, la procession reprit.sa
marcho sans encombre ot ; so. dirigon . vers

le cimotière Mont-Royal:Rondant.lo dé-
filé du convoi, Jo. régiment des. Victoria
monta lu.ruc Bleury, afin de: pouvoir char-

ger los émoutiers en.iflanc s’il-y-avait des
désordres. Fat an. ; 1

Nous avons remarqué dans les rangs de
lu procession, plusieurs, viragos orangistes

: portant des rubans etdos insignos, jaunes.
Rondu au cimetière Je .cortége;accom-

pagné par la police armée de. carabines notete dudramede‘jeudi dernier,Lesfu;
courtes, fit un corolo autourde la fosse où

is

de public ne redoute aucun désordre.….

 

victime des troubles duie. Quelques
prières furent prononcées par‘le révérend
M. Doudiet, quelques fleurs'férent jetéçs
sur lu tombu, et les orangistes reprirentle
chemin du la ville, les corps de musique
jouaut des airs malsonnantäpour les oreil-
les des icandaiscatholiques. .
ne.partie de la procession se éévenda”

a‘coin des rues Oraiget Bleuryetl’aü
go dispersa sur la rue St. Jacques »etpe
‘Onamp-de-Mars. + + 1c ae. à

Le roporteur de'Ta Minerveà visité&
.minuit les différents postes de policeJpour.
‘s’enquérir des événements dela soirée: “7 :
À la station centrale la force était sur”

“le qui-vivo,s’attendantde minute er-mi—
nufeÀ être. appelée; dans:la. partie. ouest:
Auposte du Carsé-Ohaboilles-l'homme--
de réserve nous informa que la tranquillité
avoit régné -àla/gare Bonavéntäre! alé4
‘départ des-orangistes.

' Au poste de la ruerduGrand.Trone on
nous informa que vor huit heures
‘unmgWilianEliottâgéwhe
‘arrivés ‘hier, [matin] db Lènnoxvill
prendre partà, l'enterrement, avaitété at-
taqué en ‘compagnie de deux de ses amis
sur le pont, Wellington. t poursuivi
par uno ‘vingtaine dinatéides sur16che-
tin de hâlage du cand,Lachine, et regut
un coup de feu qui l'atteiguit dans le dos
au-dessous de la ‘Séptième côte. Il ‘fut
transporté de suite à" 1'H6pital-Général et
le médecin interne, après avoir sondé:li
plaio, fut d'opinion que la blessure.n’était...
pas mortelle. Elliot enrevenant deL'en-
terremcnt ne portait auoune insigne.: …:

;

::
Vers. onze heures,il y out une hegaste

près dela. traverse : du,Grand-Trone, sue:-
la rue Wellington. Deux coups de feu
ont été tirés, mais personne ne futatteint-
Les balles se logèrent dans la clôture, et
‘les geus contre lesquels elles avaient été
dirigées, se réfugièrent dans l'Hôtel Lo-,.
mas.

ton!

Unesociété orangistedont nous,n'avons —
ma,savoir. le nom, prit partà ‘un:banquet. :
à l'Hôtel Lomas, prés: duquel un’ piquet.:
dedix hommes de policemonta la garde- :
pendant la soirée.: :
A la station dela ruedea Jards, on

nous informa qu’un nommé PatriokDwyer;
âgé de 56 aus, axrimeur;avait été arrêté
pour avoir tiré nn coup de revolver, vers .,
troisheures de l'après-midi, pendant le
défiléde la. procession, ,L'individu était.
pris de vin et avait déchargé son ‘arme,
danslo but d’émotionner le publie...

Vers huit heures du soir, il y eut'.des
bagares à l'hôtel Albion. et à. l'American
‘House, maisla paix;fut, bientôt établie :.
par les propriétaires depes établissements.oe
A 2 heures co matin, le calmerègne,et:

 

bu

A
UNION OATHOLIQUE IRLANDAISE: £-

Une nombreuso assemblée ‘des présidents,"»
officiors ct membres de l’Union Ontholiques:d
TIrlanduise a 6té.tente vendredisoita10:!
nion: Hall; coin dedrues Craig.et-‘Alexad-
dre. cl arbre!

Après les affaires- de routine, on .pstia
des malheurenx événementsdu 12conraut
et-les résolutions suivantesfarent'adoptéos
à l'unanimité: . SAL cut

Résolu—Que ‘les membres de PUnion
Catliélique Irlandaiserreprésentant-les dif-
férentes- ‘branchés : de cette- organisation;
déplorcrit profondément le malheur:causé ‘:
par:la folle témérité d'un individetpar:
l'excitation ct l'assaut de plusieursautres. !»
Qu'ils considèrent-quel'Association Oran:
gisto ne doit: pas être tenue responsabledes:
abtes.de cet individü, pas. plüs‘que l'Unios|
Catholique Irlandais répudie. de tels:autes-
ot ‘nd léur- ddnne:aticune: sinotionniappro-
‘bation quelconque. *::bes membres Fegrot-
tnt profondément lés: aotes: qui ont violé-
uno convention solennelle faite dans'l'iptés
rét de ld: paix ot du bon ordre; : i. uf
-+. Résolu:—Que l'Union. Catholique op;
\andaise’‘iVertira ses : membres<colleotive-
mentct ‘individuellement(de ne pas empési
cher d'aucunemanière quelcorque] soit:paè:
‘regard, parole ou action, les funérailles:
projetées.du défunt TP: Li. Hadkett:iQue
lesmembres de l'Union seront: avértié de:
to pasparaître ‘dans les Tuos ‘d’une : mas:
-nière qui pourrait être prise pour uheop-.
position caloulée, et-tout-wiolateur'de cette:
résolution sera regardé ‘commeun-ennemi-
non-sealement denotre organisation, isais:
encoro de notre pationalité, de bofrorpatrie
et do motre fol, - . LH Lauro

L'assemblée s'ajourne ajrès AVOiFi pase!
ces résolutions. : CP TRES rh

Uh nommé Tiles Fériell, B ibfre
50vantait samediaprès-nidi, sien
gasini de JackShechas, fub Orig, d'être
erpossession du revolver“de Haolsit, 0
éxhibaitl'arme à des’ amis, Jorequ’il ‘fat
arrôté par los détectives Oullen et’Fabey
quile conduisirent iau‘poste. a Pa He ;

yy t 4 270

NOUVELLE oPPosrmIoN—Ilétait, ru.
Ineur surles quais, samedi, qu’un..nou-
veau vapour de St, Joan,N. B., aveo des
roucs à aubes; et. uné hélice sera. reôdu
dans notro, port à,Je fin de cette, semaine
Pour,recommencer je serviceentre Montréal
et Québec, on opposition à la ligne. dela
compagnie du Richelieu ot d'Ontarig, "

Quelques porsonues qui prétendent être
bien informées nous disent que. M,;Lunt

1H

 l’on déposa les : restes . de. la’; malheureuse ‘n’a pas vendu Je Rothesayof Jo;Gity_of
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St. John, mais gulls signs 4d cômpro-| UNE RUSÉE cOQUINE—T1 y n trois où MEDECINES.-i‘;!i l'U.1—[2 ' NOUVBLLH' ANNONOR,. ORNEMENTS D/EGLISES, ETO.
mis avec les directeurs do la compagnie de quatre jours, une jeune fillo à l’air modeste, Ju 4 =— ’

Richelieuet Ontario,op-qortu duquel il s'ou- |.sonnn à la porto d'une maison respectable | : a Pr ————..
gage moye TA e>soinme ‘assez}ronde-à-| do la ruc St. Louis et dcinanda une entre- PLUS DE k cation ) Narque 137 i)MAISON'GANADIENNE);; SAL RRL

ne pas faire naviguerises vapeursdans les vue avec la maîtresse de céans. Elle dit | CHEVEUX CRIS: ven que de Fabrique id(Ry Rots B00cal HULL bhÙA

eaux dü'St./ Latirent pendant’ dix ans, Lo A la damequ'elle so trouvait dans la pau- Brevetée Dipasée, r “= 9

Rothesay Ybræ"éhYèÿé au ‘ Niagäva pour y vreté la plus absoluo et qu'elle travaille- “Eds. _ : $. g I1S€S

êtro en activité pendant:lo.reste de lu sai- rait volontiers sans salairo, soulemontdans RENOUATEIR PARISIEN: Eu 0 J - __- QL

son, le but d’avoir quelque‘chose À mangor.‘Lu ’ ~~} : cae = REE

Le City of St. John iratonir compa-
gnie au Ganada, Àl'Athénian et.dl'Abyà

sinian,
eduas ai (4.72 er _ :

—M. Victor Livernois.a66,admis le
12 juillet à la pratique de la. professton

d'avocat, après un brillant examen passé
devant l&‘BiFféau de Québec. air
M. Liyernois a:terminé son cours.,d'é:

tudes légples à l'UniversitéLavalparlob.
tontion dudegré universitaire de Lic enoié

on DigitcomeJassdélet“àtiedails.d'or
daus it‘obhoutrs poux‘là, prix Dufférin.
—On ‘lit dans le Constitutionnel des

Trois-Rivières :* na
Lesttrouvaillesfaites‘par/M., Piret et

M. Genest; à! St: Maurice,»ont ‘beaucoup
intéressé-lésmédecins:qui ont:étéles: visi-
tor chésDE.Géiidet.;Ty areneffet un
grandÿass'et.désfauxqui ressemblent
à un‘apparäil pour‘Te'gaz. Dank les. fouil-
les on est rendu à trento piedsde profon-
deur*t'le'täyau Secontinue.Les tuyaux,
maisBuiout18vase, ne‘peuvent ‘éértaine-:
ment. pas,être une production acoidentalle.

Le trayail de,l'homme,ost visible, surtout
dans les cergles.qui coptournentlg.vaso
avec une régularité parfaite— Il y a ‘là

une mind'pourlles sivants ét noud‘oroybns’

que le gouvesmomeps deatsongxguper

nad

—À la session de juillet-du conseil des

exantitiätonts#Fpenteur pour cottd provin:
ce, tenue à Québco, les messieurs suivants

ont été admis aprèsl'examen ordinaire :
A l'étude dela,professign.—MM. C.

T. Leclero;: do‘ Saint-Jean Port-Joli;

MaxfininCharbonneau, Emile Vanier ct
Willioh!Hays? de Montréal57
Atupratiquedels profession. —MM.

JohnBourgeois,‘des Trois-Rivières ;0.
G. Sheppard, de Québge;J. Casgrain,
de Nicolet ; J. Langlois et Eugène Fa-

fard, de SOfiomad; GSE.) MoMartio,
de Saint-André,;. À, True, de Sherbrooke ;

C. Michaud, de Kamouraska, C. H. Mo-
Leod, de Montréal, et'D:,C./Morency, de

Lévis.
Carne caf

ST. FRANÇOIS.}—Les mines d’ordeSaint- |
François, disfridt-dd'Beahék, soûttoujours

LAPS T QUE TOUR CE
trds-productives.,;. ies, messieurs,St. On-
ge, Louis Mathiou ct autres: associés, ont
fait, ces joursiderniers, un troisième voya-
ge à Monfréal"pour ÿ‘vendre les pépites
d'or”qu'ils' ont trouvées dans lesoxca-
vations pratiquées dans,lelit de la rivière
qui avaitété, awpréalable,détournée.-par-
tiellement. On mous affirme qu'ils avaient
à négocier ciuq livres lot’ litonces d'or

a onies
chez les orfèvres., Nous est avis que ce

péoule, ainsi ramgesésans. trop do labeur,

est uné:fortibelleaubaine.

—Le Progrès dit que, dausune. léitre
récemment reçue; de-SaGrandeur par un

des prêtres de:l'Evêché de ‘Sherbrooke,
Mgr, Raciné'annoroo qu’il devait s'em-
barqu'é*à Livérpodl, joudi'‘dbrnier, pour
revenir dans la patrié:‘ : En! célcas il est
assez probable que Monseigueur sera do
retour à Québec vers le 21 du courant, et

à Sherbrooke deuxou‘Éfois jours’ après.

—A Shierbrooke;"rdit' 16: Progrès, les
Orangistes'ont- paräd6'dats’‘les‘lruos, au
nomb4sof’do "cents, l'épéo nuo
au bras“des’ofliciers. Onles atrouvés ri-
dioules mais il n'ont,pas été molostés;. .. .

Il faut, ajoute-notre:confrère;ique la loi
mette fin'à""oès' démonstrations’ hostiles et
absardes.” L'Orangismio d'a ‘agbdno rai-
son do lover ln tate"on ‘oo’pays

demande une onquête sur;l'origine de.l'in-
cendio qui vient de ravaget cette villo. Ou

prétend que cot ‘incétidie ‘ riécessitera uno
session extradrdiohiryddid “législature du
Nouveau-Brunswick,, >,|

oWaibse'jours'äprès l’incondio do ses
ateliers, le Daily"Néios dè‘St, Jean, N.
B., a reparu -sous son ancienformat. Dans

ce court espace de temps, ‘les éditours do.
cette féuille dnt déblayéletr'i ancionne bâ-
tisse;"Kripé' 1e‘phélnièrétago!itnporté pres-
se ct caractdréshdufs,ot vendredi do la
somaine dornière, lo Netos:reprenait saipu::
plicationdoimtud'si Tien n'était ‘arrivé.

Le'lundi auivant, c'était le tour de notre
confrive ditGlobe;

TORONTO.— Uno _dépêcho spéciale au |
Globe annonce que l'artilleur Finlayson,
l'an des volontaires c&usdions, n gagné lo
priédéespat16"DuilyTelegbaph, au
concours.detirà Wimblodon... 0.0.
b “Legouvernémentfraûçaisviontd'in.
tordite l’entrée en -France du Courrier des

Eli,Unis, pour, attaquesvidlontes contro
le-maréchal-deMaoMahon:

MOTTE LUKE A LU. co dre :
—On ditqu'à l'occasion de son jubilé

épiscopal, Pio IX a reçu do'M. ‘le comte
de/Ghauibôts,"PAFlosmains do Mio la
princesse de Massino, une : bourso. de vo-
loura cramoisi, rehaussép de brodories d'or,

conédnabt 00plècahdé £0 fe.03Yogi
do CharlesX.: cid Joridets + 0 51 a

-F Ces

| do 1a gorge ‘et des poumcns. E

‘| tespar le

vir phez elle Jo lendemain, car elle ponsdit
ASIE + 1e ’ . le
pouvoir lui donner de l'emploi. La joune
fille revint de bonne Tieure,Jejoursuivant,

-dépduiller ses haillons ot lui fit cadeau

la jeune fille disparnissaifde là‘maison of
‘£a ‘ bienfaitrice découvrit qu'elle avait
emportédeux de ses robes. L'affairefut
.mise entre les mains du détective Lafou
qui arrêta la coquine surla rue Sto. Ma-
rie, pendant qu’elle s'y. paÿänait avec la
toilette do la dame ct langait des regards
encoulisse aux passauts. C'était unejeune
fille nommée Marie-Louise Parent, native
de;Berthier ou de Sorel. Elle était: bien
connue de la polico ct habitait depuis trois

‘Ou:quatre ans les lupanars des rues Clau-
de‘ot Dubord. Elle a. comparu samedi
matindevant’le magistrat ‘de police et n

plaidé coupable à l'accusation de vol. Elle

à été condamnée à doux mois d'emprison-
‘uement aux travaux forcés.
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n'aété aussi hautemont appréelé par ceux qui
souftrent de la Dyspepsle que le

VIN DE QUININE

‘CAMPBELL,
ot aucune Médecine de uos jours

a obtenu un Sucods Semblable,
agissant prinelpalemont sur cot organe le plus

important du système que l'on appelle

“‘’L’ESTOMAC. *
Co remôde est d’une valeurinappréciable dans

los cas ou lndigestion est lonto, l'appétit fatblo

mont ot quand le manque d’énergle. vitale se
fuit sentir.
Des milliers de pergonnes pouvent altester

que c'est saus contredit la mellleuro

Médecine Tonique du Siècle:
Evitez les contrefaçons ct rappelez - vous

que lé © . EN

Vin de Quinine de Campbell
est le seul qui soit original et réol.

En vente chex Gravel&frères, coln’des rues
St. Laurent et Oralg. ”

u

3 qno—13

TTAUUES DRPILEPSIR
(JUERLES pour toujours—pas de blaguc—en

faisant usage dos célèbres Poudres du Dr,
Goulard, pour les attaques d'épilopsie. Pour
convaincre les pationts de l'efficacité de cos Pou-
dros, us enverronsdar la_mnlle, POSTAGE
PAYÉ! UNE BOITE DE CESPOUDRES
ESSAI. . Comme le Dr. Goulard est le seul mé-
decin qui ait fait uno étude spéciale sur ce sujot
et comme nous avons vu des milltors. do guéri-
sons opérées au moyende ces Poudres, nous fr
Tantissons uno guérison pour toujours dans cha-
que cas, ou nons nous obligeonsde remettro tout
l'argent. Toutes personnes qui souffrent de cot-
to terrible maladie devraient s'empresser d'es-
snyer ces Poudres afin d'on constater l’eflicncité.

Prix, pour grando boîte,0ou quatre boîtos
pour $10,00, oxpédiées par In malle à n’Importo
quelle placo des Etats-Unis et du Onnadn, ou
par expresse. Adrosso : Le

ASH & ROBBINS
360, Rue FuLToN, BROOKLYN, NY.

CONSOMPTION-
y a . Q =

Positivemert Guérié,
Toutes personnes souffrant’ do cette maladio

qui désiront ôtre guérie,. dovralent ossayer des
célôbres poudres pour la consomption du Dr.
Kissners's. : .

udros sont la soulo G-
tissont la consomption et {es

ne notre
confiance on l’oficacité de co remôde est tollo-
mentgrande que nous nous ongagoons à en'en-
Yoyeruno bol gratis à quiconque désirerait on
‘aîre l'essai. .
Nous no déstrons pas avoirvotre argent avant

que vous noyoz parfaltoment satisfait de lour
efilencité. Hi votro vie mérite d’etro conservée,
no retardoz pns d’ossayor cer-Poudros, car olles
vous guériront certainements >. .
Prix, pour que grande pole| Teonvoyde:
r ln malle dans n'lm

Eints-Unis et du Canada sur In réception’ du
prix d'achat. Adresso: °

. ASH .& ROBBINS,
360, Rue FuLroNn, BROOKLYN, N.-Y.

15 mai1877, an=51

 COMPACNIE
D'Assurance Agricole

DU. .

CANADA"
180, RueSt.-Jacques

MONTREAL.

 

réparation qui
boules les nial

 

 

La porte ossuyde par cette Compagnio
dans le feu de St. Joan, N.-B., n'est que
do $4,000, prouve de ’administration pru-
dente des affaires de cette Compagnie.

‘ Assurance sur les Résidences privées ot
-sûr les propriétés qui n'offrent auouÂris-
que dangereux.

ie assure contre les por-
8 ou lo TONNERRE aux

taux ordinnires des Assurances cbntre lo
Fou. :

PWMANGUS, Président,

| A. DESJARDINS, M. P., Vice-Prés.,

| WM. CAMPBELL, Secrbtairo,
i | - EDW: BH. COFF, Gérant Général.

. Getto Compa

3 
“80juin. Cry en 03

dame prit pitié de lu jounefille et lui donua
un bon’repas, ‘Elle lui demanda de rove-|'

ot'entra au servico dola dame qui’ lui ‘fit

d'un ‘habillement complet., À onze houres|-

: noir
… RAC

et Irréguller, ninsi que dans coux do découruge- :

{Sour

DEL

    
  
  

 

Article de Toilette,
pénsable pouirld 11

ins

pétuellejeunesse, ....
<r eoleot(ST LE Juprete es:

»des chéveux-.-"-
oo ToT TIT raesea
Cette . excellente .. préparation,yamdne

les cheveux gris àleur couleur naturelle
et en conserve la boauté ; donne aux ‘çhe-
veux un lustre et un parfum trds-agréa-
bles ; empêche et détruit les pollioules ;

or.

Etcliez Lyman, Clare -&- Cie, Evans;
Mercer'&Cio, Kerry, Watson &Gio.; Kv
Compbéll & Cle. -W. & D:-Yuile,-H;-R-
Gray, Picault &'Cie. ob-B.-B,- McGale,
Montréal. :

—__
ri

EAU MINÉRALE NATURELLE .

ICH
Geurces de l'Etat. — Applications en médecine ;
GRANDE-GRILLE. — Affections lymp me

desvoies digestives, engorgementz du «t de
rate, obstructions visoéral
NOPTTAL.

Affections des reins, de Lavessie,gra
vole, ealculs urinaires,goutte, diabète albuminurie,
HA oritecomme I'Ean dedCllesting
Administration de 1a Compagnie conosssionnaires

PARIS, 13, boulevart Montmirtre.

JeNOMdelàSOURCEsuria capsule,
 . —

AVIS.—Nous avons nommé MM. Dovins &
Bolton do Montréal nos seüls Agents pour
vente des Eatix de Vichy en Canada, le publ
peut doncôtre assuré qu’on pourra lul fourn
constamment los véritables eaux des Sourcesd
Vichy à $3 Wadouzuine. - .
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prVE EEEE

SAUVEZVOS ENFANTS!
Le remède le plus offlence pour lu destruction

des Vers qui soît encore connu sont

LES PASTILLES-A-VERS -§

VEGETALES DE DEVINS
Admiscs ot recommandées par 1a Fncult6 Médi-

‘cale commo Bpdolfique:pour.toas les.
cas de vers Integtinaux, … , .
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CIRE BLANCHE;
PARAFFINE, HO ner

«

SPERMAGITE.+-a ; teur de la Pharmacie centraledes.
mR AEN Wi 5 gl hapitaux. Self

35 , (TraitédePharmacie théorique€pratique, de
. : IL È . boyran, ti © ge

HUILE d'OL1NE.| “tm pated9
wo ypr = my —— me aks ent Annuaire à fait connaître;un des:

NôusgoräuiesYrôfà tenon rHSeheer
toutesacimds ii nd Be- It toute récente, et nous lui prédisionscosue-

ront ‘confiées, auplus,Bas;Prix,
possible. =tine! den

CATT TO aT TAAS

ae BV 70
« PHARMACIENS EN-GROS,

 

 

© Mbitréal, vla
. i “ Codie.

Tor: Sa ed Wu

Lait deMagnesie,At SAN ES ASS "5 NS

- 4

Cotto Magnésie empêche lanourriture;
0;\

it

des onfants do davenir surédans 1’esto
Elle est infaillible dans les maladies de la,
vessio ; olle règle l'action dos intestins,
ot olle s'’adopto particulièrement aux en-
fants comme un laxatif doux et aussi aux:
fommos encointes. Dans les cas ordinnires
de la goutto et de la gravello, SirHum:
phrey Davy n prouvé incontestablement:

,efficacité de ln Magnésio. Cotte solution|: |
forme des combinnisons solubles avec les
sols d'acido Urio, par là, arrêtant leur
tendancos injuriousos, lorsque d’autres al-
calis ot méme la Magnésio solide ont
manqué leur effet. C'est un laxatif agréa-
ble, ot dans les cas d'irritation dol'esto-
mano par suite d'oxcès du manger ct du
boire, son notion prompte et douco & dé;
placer l'acidité, lui pormetdocsoulagerot.
remettre en ordro cet organo danstrès-pou
do temps. . cor st

Prize: 500te.:cti81800 ta Boutailla.;...

DEVINS & BOLTON,

uUBy|
5 . {1

iy

œunccen st encc 0-00 usscnn fee 10 nas S

‘| innové une forme nouvellede sinapisnies.

es, onlouis billaires, ete,ee,peeerage

Es

Voisins duPalais,a6”Justice.de

   

| dledEne oi
Lo VATION TMPORTANTE.
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“Montanden Feuilles

   

  

  
  

arrête certainementles cheveux! ldé-tom- Gel 05. JUL,
ber dans pou de jours, ot donne une satis- |FÉPAILLS DE BRONZE A L'EXPOSITIONINTER-
faction complète à tous’coux qui s'en|"" NATIONALEDE Tniksté 18710 0
serven , Cote osegecrasspietmiane 0 PS2 00000. LE6 ; . 1 el

. C'est moins cher,que toüteautre pré-|Ménaure.n'or. 1'Exposimiox UnivensgoLe
‘| Paration de co genre, car parsonusage|... DE Lyon,-1872 . ob
on peut se dispenger d'hülléoudepom-|M an
madeco ol os s phariié tonsnee Sal HONNEURAL'ExP myroNMantriire

u.yentechez Louskes pharmaociens, en, =, areas POSER GORE Sabre Fak
randes bouteilles do 50 ¢fs., ou digi: 2; +DR PARIS. 3 pen breedtaillespour 82.00. Ac cs, OÙ BI POU-Aigéin: I, —: PR ‘ARIS, i 8. bolder
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Sous 1e noiii de Moutarde enfeuilles;at

Qui supprime tous lps inconvénients_atta-

-cataplasme,

| gréables et dispendieuses que nécessite
d'application‘d’un sinapisme par la mé.

_thode ordinaire,il suffit de mouiller une

.ordinairapendant une demie minute, et de

At Ee ikiment]dé moutarde. On évite ainsidesalir, Tes
Mlingos, d’incommoder le malade, etson

[entourage par l'odeur désngréablé’ et la
Vapeurâcre quis'exlialeiit du cataÿlnemb.
‘Voici, d'aillodrs;‘en ‘quêls terméslès

A0 ’ at : .

[meme Péloge invention,dich! A
TT Signet

Ancien interne des hépitaux, laurédt de
l'Ecole de‘Pharmacie,

24, avenue Victoria, Paris.
Te TT wei ve UT
HE Teeti Ti
RL Yel Th su

Consarveriin poudie’ad Moitn
propriétés obtenir en pou d’Instants, avoc faci-
ité, un offot décisif, avecin moindre quantité
Hossible do médicaments, voilà les problèmes
ue M. Nigollot n résolus da In nanigrp la ploy
lourdupe : nussl, non Sinupho e pn'feullles 8e
trouvern-t-1l duns toutes oh I! Tika ear In À
vulsion rapiile qu'ôn ottièrit! aibsl osbi uno; mi
dieatlonid’urgence dont*1'opportunité- de 'réne..
contro dans Lien des maladies, etc.

“ape .

Professeur dhygitne de la Faculté de médecine de
Para, membre de I'Académie de médecine.

, (Annuaire de TregoinEP204.)YN
\

6 ‘ à *

pismesSage1GAmoptéda et {roscommodes,
0] ans le

Fars ole.) oped dana onpa
: Po vr. REGNAULD,>

Professenr & la Faoulté de médecinede Paris,
membre de l'Académie de médecine, direc-

sr= =

 

s qui no fuit Jamale défaut aux ohôses
au progrès vériuibles ség fc Wes,
ia ous yrevenons aprosunan d’épreuves théra-
butiques, pounconstater que lo nouvenu Sinn.
ismojaplelnomont Yéussi. Lo corps maédionl

lontentts I’'a’accuellili avec une favourunanl-

43
e,
Les inventions réellement bonnes sont si rares

pat lo tomps présent, qu'on no s’étontiéra pas
o nous Voir faire

y‘ Ancien préparateur de l’Ecole de Pharmacie
' , … de Paris, eto. Pre

af seanHY BINi a

i TY
. Le Papior Rigollotà‘uné:qÿalité pré-
‘cieuse dans les ca graves, coll ’agir de
suite. Cest un médicament sérieux.
Pour les-onfants:6t les’ ‘personnes : délica-
“tes ou nerveuses, on à un moyentrès sim-
"ple de graduerà volonté, at bWlivant l'im.-
Préssionnbilité du:aujet, l'action du, sina,

ou troisfeuilles de Papier buvard mouillées,
entre lé sinapisme et la peau. Un'vieux
lingo fin mouillé (porcale ou jaconas) rem-
plit le mêmeoffice que le papiét"buvard.

'
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24::Avenue« Viotoria-
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, Pour la Vente en. gras :
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AGENT POUR LE OANADA:*.} V1
n  yh = Pharmaciens.

‘ * ay nog HEL 2 = (1;

1 , Agents pourla

-chés àl'emploi de la farine do moutardeén'

>, ye, 111) LI . UN

An'lieu des opérations multiples, , désn-

de cesfeuilles en la plongeantdansl'eau,|.

l'appliquer ensuite sur la peau, pour ob.|:

| tenir Le mâmeoffotqu’avec'ürins

P. RIGOLLOT:?# "|

Lv Rpiidi gui vd’

> A. BOUÇHANDA,. ‘| *,

Opitaux de,|_:

m6 notre pronostis favorablepas:un AB oresPosCET oe Parign.an, hot|
“ PARISEL,

lp ek td

al (Annuaire pharmaceutique, 1869, pago 230.) |r

pisme, en interposant, suivant le cas, deux |

li

«

Sah fad

maîtres de In science caractérisent cotte |. !
nouvelle. .forme-:de .sinapisme.… Je. leur|

laisse ln parole: ne voulant pus fairei moi-:|

7

Rue N

PourCoiniguniutiés—Un assortimant comp otda-
Pour Collé:rer —Draps,Gasquettos et Ceintures,

do'la célêbre nunison S-ORGUE
#7 ; Ce nouvel article ajouté à notre"éémittred -d'ORNBRENTSa'EGTtsEg Mug
mentant - pas nos clépensos, nous (
cent meilleur marché qu’aillours.
= Avgnt
pour nog dé 8
offerts anvaite; Hous.enfnvonst ay
‘satisfaction.

    

 

     

   

PERF ata te
BRODERIE

HTHITVIE HAL
CHASUBLERIE

RIT a 141 1

| Bronze et Orfèvrerie
Elid, poup 3° .EGLISES”
=

  

 

  
 

 
 
 
 
 

 

  ing

  ’

  

|
| 000 038

ontreal.
\‘

si , |

 

Ni, dtre-Damie27y

Voth Aon \    

  

   
     

  

  

  
   

4] » Le Ne a sn uh

4 TOUR PourinYatyan, DN Ê.A> : XD St Pua
4 K - {epracimems

|

PROC HODERT EPS. VS 75NAN- AaSN Poy > - eX us HA
Adopté par les hôpitaux J Paris, ru FRANCH Sos s ca= (les ambulahoes et hôpitaia tilitaés F4 . —_ Se
b J) res, pap la icine nafoudté1 a CreamAan ova” ~ot C
Je . _ française et par la ma- ; ASEA1. Bi a0 LS :

. ,.. __ Trine royale anglaise, StatuajreReligieuse 8 he rar | Â3 cha ci a es a 1 FE nts- à Clie i Cet + i RJ) = a he 7 CIRE
PRTE DoCU V8 deu D 0 nge te” " eat r

Spammers ve TESORCOU wr NIpond
J MEDAILLE D'ARGENT A L'ExposrrioN Lever. i. ~iQ \ Ek OUR: A N >
pant “NATIONALEpvHives, 1868,” ra Constas : nnEU &LA ES: FE: 2., he 08 A çÇ 1 + pe Faut aiT rot Loup tammont en sin VIN DH ME SS dhalvs bp ialei

|Mitrim.ibnahepoeLosdoris Booesuatques.des ofRe cs
baie “uuPARE 18721 - ivian |S BengroiieDlomiddqualité, Voillouses ot Flottants,de-toutos ay)ve » us PARUS, 18724 ni ere ‘an 02% : Bougies; VitconsMantas Soutans,C. pttanta de-toui 8\ EDP}

; Ceintures,laine dusoieXBa

Mood!oùVégtesipoéronCoton. otToile& Draps, Couvertures de.Lits, otc.\ate. . “i 4,SF

Nous: avons l'hbtmeur-d'infofmer lesMéssiburs‘du ClergS;les Communautés Re-
giouses et,le publia,qugingus avons concludes arrangements pour | résent

: SHONINGERpour leurs HARMONI PEPrcsontation

pouvons pourcette raison les vendre de 30 à#4par

‘yccontor cettp nggnce, nou is toi
ptibio ci Shustridgs dontlèsibe Bug_mospres nécessaires_

tasont los’ dieux nis, tons) cdg ¢ ’

. Des entaloguesillusttés sérantonyoyéssur demaide. UT CL
£ I L'emballage pour chaque instrument ne coûte rien.
Ps | Pour autres Informationsroster à oe
" oNTURATTOW, COUP . Y NOT Yiune TATA 2) 3 Le A, É,
ï CO & LANCTOT >

900
20 Juillot 1876.
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8 * -270,-Rue Notré-Dame;Montreal
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des Mg ENAbo : "«nt POUR LA ' X93“COËORATION.‘DES._CHEVEUXTe ol .—
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, Hoe : ©Sait ane of Co . ’ TX: +,
à ?L'Eaudu D*Holtz cst uno ‘compositionessentielleméat étage nll'usage cst’d'urië innocuité parfaite. Grâce'à cette prôpriété qui ut

sans rivale, l'Eau du Dr Holtz nc: ished hick, duans T uw dv ko : présente jamais I'incon
primér,aux, cheveux, ces télituresexagôfées otde-mauvais go

im] donnent la plupart des.autres .préparations. oatex
.

_

Guidé par ses-connaissances spéciales ct de sérieuses expériences.ohi7
miques, lé‘ Dr Hozrz'ést arrivé à ln découverte des plantes les’ plus.ni |chosou sucs tinctoriaux, balsamiduos et curalifs; etc’estainsi qu'il est?p composerune -eau ‘qu’on peut appeler lé. aja‘pars
excellencede lachevtlure. i vas poilt ae erqe {€

4,
1215 me,

?

     

àsitASTHMESHis
3 fumée étantASPIRÉÉ,pénètre dans la Poitrine, calme

le Système nerveux,facilite l’expectoration et favorise les
ns des organes respiratoires.

Bæiger celle signature sur chaque Cigarette,

A]
Te

 

» PARIS,Vente en gros, J. ESPIC, 128, rue: Saint-Lazare,

| A. DEBAUSagenf,}Mi® GI‘ Sucet, 925, à Montréal,—J. E, BURKE,A04
 

ro
ad

in

et

. années, obtint In guérison de ce monarque. Aussitôt ello fut répandue i A.DELAY,
LOY wa Montréal;

uo 4 “ 223,Rue MoGii :
PAGES

heuréusct, devionnent;‘(commoil l’est prouvé chaque jour,) forte en: bonnesantéed!
he ‘ ‘ i x PE ?

i Shes MM. KENNETH, C BELL &Ole, Medical Hall, chesMME, Mathieiet{pdr}

des villes dela:Puissance. =

  
  
  
  

 

   

  

> pus! 0, al ET ESIYY 7 : >>CIEme an A © ToT
‘! Sous lo nom de Moutarde en feu M. Rigol|, (“Ann

[lôt a introduit dans ia tnéramatiqns des sina. | 1

debhai

|
i
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JUN MALLAUN
PUBGLWGE,
EIA IYPG
fi LALLY,
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nayeqiseà 4

ah

Lat Ln LU Le

|
'}' La POUDRE DE LUGO aujourd’hui‘sonnue sous le nom de QUINQUINA di; 0 nt
les peEatgasfurent déeouvertes par lbs jonnaires Ton
possède des vertus et qualités reconnue par plusieurs des principaux médecins de la
uissance. oT

Sous le pontificat de Urbain VII, le cardinal de Lugo importa 4 Romo cette
poudre merveilleuse qui donna des résultats plus.consolants:=Depuis sa découverte

ses heuroux résultats, cot article est on voguo dans tous les pays du monde.
LéR. P. Annot (Français) qui fut confosseur de Louis :XIV, pendant plusieurs:

par touteleot
France et ramenn i la santé plusieurs personnes atteintes des: fidvres et autresmalas;
dies. D'autres pères de ln Compa,

…|l'emperour Kang Hi, co qui contribua À assurer aux missionnairesJésuitesls'protée: ::
| tiondu grand

oR P i

~ie de Jésusl'introduisirent en Chine où il quérié in

prince.
Pour la vente audétail:Dans toutes tes ‘ ‘Ainsi, après ces quelques lignes, preuves de tant de guérisons etd'ap robation;
005 Pharmacien;lonng pout doutor doVeMumaitédu udrisons otFemprobesioms”.
, cL “3 oc 47 Ae 2 os 8 : . JR RE val ptet

. — ae Vin de Quinine de Campbell.-
auf à
mp:‘Enfaisant usngo de ce “ TONIQUE CORDIAL". les personnès malades’ou

ce teal
; A \ eo Rr ITR ooo

urer une bouteille de ce: merveilleuxreméde11»:
ureuse. ; .
Pour uno pinstro on eut sop

rue Notre-Damo, ou chez les principaux’ Pharmacionsot Epiciers de por

QF,AWEH
Moniréal ë

20-2219 Février 1876. ©
i) ERve ‘
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“ ASSURANCES

 

getVASSTRANCEAGERETTi
CAPITAIL;1,000,000
tims
rise,KBox:JAMES SKEADY|!Soins, JAMESBLACKBURN,

rsponRemeGouserne
» cnmm——

"DIRECTEURS A MONTREAL:.

  

  

  

    
    

   
   

, RiviasseITE
A260OUIMET,- or

y se duD.cout iste,0.

LBEA BIE PP. '.
‘N."GAGORENAEElain, :

i, yi ), de R Ç

treosRiogaenpiehe
J idences Privdes. ~

PmBariw

deEr
On ne donne

= LES PERTES OU DOMMAGES
FEU BTLA JOUDRE.,

4.
lesRésidences Privées®

nts et le Risques de sem-
leurcontenu.

d'assurance contreles Ris-
uus des Manufactures4Qu Etablisseme de
ommerce, évitant ai les portes pr

A par des incendies désastreux, of auxquellesasont
ettes beaucoup de Compagnies.

sons d'habitation privées trouveront un'grand
avantage à s’assurer 4 cette Com te, parce

BBsnaraaoeSched Eliosate 8 e couxdes Com
Biosplu affaires généralos nies fai-
x ublic assureur romarquers

GD POT est 1fait en 'ARGE COMPTANT, et
nonen 8 ouDébebtiarescqui pourralent être

bod+Hveu qonteuse.to tes inf tiux de Primes et tou: nformations
quises seront 608 on s'adressant à re-

mantee à 00666; HLPATTERSON,AgenteGeneral,

  
-oft win

LOTEINPEI  97;'Rux8. Jaoques,Coin de la Place d'Armes,

Dr.Me. wo,VALOIS©, Inspecteur: ‘
16:Mäté0: et

 

“ COMPAGNIE"D'ASSURANCE-AGRICOLE
DU CANADA.

13 hs ail 28e =

180,Bux S.SrJacouss, MONTREAL.

siCapital;=== = $4,000,000.

A insFermes-otrlesResidences Privees-"
1 MVANTAGES OFFERTS:

compagnie est limitée par sa Charte.
osn'assure rien de plus hasardeuxux que=
les Résidences et les Propriétés des Culti-

pale rtes causées par|la
CEque Mince e w'en-suive

assure les bestiau.x sontre
1a foudre, soit dans lesx ntamort

es dépendances de l’assuré.
C'est uno institution purement cana-
enne ; ses affaires sont s Arla
ssance du Canada, ct elle est sous

) Tadministration d'hommes quiquidepuisde

IANY brancheimportanted'assurance”‘et prranche im
û ‘balsrent parfaitement les besoins de ln
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vateurs.
VenteP toutes

P ; OFFICIERS:
Je Wii,Anau, Président,
ror; AuDRaJaRDING,M. P., Vice-Président.

EpwarDGorm,Direc-Gérant etSec.
J. B. Sauru, Inspecteuren-Chef,_

11 CIS 2 f =

(gsPELEne
vrontéviteravecso 5

atauf oeane-
douaneaCompagniequ'ils

’ potesnôtre. Nontavons ente

até.SailiLa+ ! décbonis

caGB .

|

iTES“WARE:
(ANCORPORE

CAPITAL, ~- ; - $2,000,000
AVEC pov D'AUGNENTERJUSQU'A-$5,000,000,

jACTIONS : #100-CHAQUE.

:ACTE SPECIAL DU courent.)
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RINCIPAL, 186,:RuiSrAGQUES, MONIREAL,
\
|
+

’

BUREAU
 

Passer—ALEX. W. OGILVIE, Ecr., M.P.P.

1m)A100Pazsivexy-WILLIAM ANGUS;Eor:-

| 2%p Viok:Pussipent—EDWARD H. GOFF, Ecr.-

Szoreraire—HENRY LEE, Eor.

Isseroreur-ex-Cher—OHS. D. HANSON, Ede. '

‘BouLiorreun—T. C. HATTON, Ecr} ‘

a

\
‘

 
3

!

; - DIRECTEURS:
ALEX. OGILVIE, Eor, M.». Pr THOMAS FOSTER,Eosor»(Eohevin.)
WILLIAM ANGUS E. H. TRUDEL, Ec
EDWARD H. GOFÉ.ES: ALEXSHANNON Bon:
DAVID SINCLAIR,Ber: *- THOMAS k. WOOD, (deln Compagnie
JOHN McGAUVRAN MP.P. d'Assurance Etua, Toro
RICHARD WHITE, Ecr\# ALEX. CEAWFORD,Een,Windsor, Ont.
ALPHONSE DESSARDI | PETER MoCALLUM,Ecr., Cobourg, Ont.BorsoRBy

Pa
 

PSNQUIS--

BANQUE:D'ECHANGE:. DU* CANADA:|
slob agivLint yur rod

 

 

Caltivateurs ot autres possédant des mali-

ue notre |

“

Grande
vey any ew

 

‘Cœur, des Honorables

 

à fourni un cautionnement considérable.

voie des journaux.

 

Cette Loterie, dostiuté À venir en aide à trois
Carmel, le Collége Commercial des Frères des Ecoles pandasoun etl'Eglise
maculée Conception, est hautement approuvée par Sa Grandeur Mgr. l'Evêque de

tuites Montréal:
Elleest sous le paironage de l’Hon.Duge Coursol, Président du Comité du Sacré-

A. Chapleau et Gédéon:Ouimet, de Ti.A. Jott, M.P. R:-

   
   
  

  

Le public sera tenu au courant de la marche:de.citsimrhanse'

Le jour du tirage estfixé au quinz' Août 187,"
Les billets sont en vente au bureau du Dir

 

LotérieduSacréeur
horboli1

   

À. R. Hubert, Protonotaire, C. A. Leblanc, Shérif,;E.:H. Trudel, M. D.M; P7Ryan
iHO.J. Dbvlih,"Alfred Larocque, sr.so. Rôdier, Pierreolet‘dd Michel Stewart,
Ects., et sous la surveillance desmembres de troiscomités:: gan tee

- VALEUR DE LA LOTENIE: ~~~." 7
Îtsace 4 #14 =

i Botiée 6nonp, de.avrsosrssssssseuate0s 00."$10,000.00
1 do do :Iee:rmvousréssssentonae seen 0000 00 : 000.001 a;

1 do dO ‘anarsessdrecas 00 :00" ‘ ’500.00
|3 do do onsscaesivanses sévasssssssenrses .00 © 500.00
5 do

do

|... 2. vosssaces FIR

A

APRUE 00. 250.00
25 do _Lcessisersvessaseesensennennescorres vvssesssseesssee 10.00 250.00

| 500 ots & bashEL VAÏOUFMOYONNE. .1….civesssessrennsentaonasrg anadenEnds 500.00 .250,000:00
-| 50 chasubles, de toutes lesor plusieursen drapFor.1 24.00 © 1,200.00

ciboires, do

3

Lecocseucse Béasssennecssecencnesces 20.00 -- 400.00
| 42 calices, de TRyreococsersengee1 38.00 0 756.00.

encensoirs de : qe. ree 6.00 48.00
2 ostensoirs 0 voureapes die 782.000" - 432.00
12 paires de’huretine” do* - do -. : 6.00 72.00
12 garnitures d'autel ‘da’ -- do - ... usétiisé ‘- 80.00 360.00
200 objets do .:'. do . 3-00,

.

870.00
1000 do do do .. - 2-00, 2,000.00‘ , )2000do ~~... do. do... 1.00 . ‘ - 2,000.00
1 Beirode J 4.00, 4.00

Total. .ATECOCDR8272,782,00

“Toutes les plussages précautionsontétéprises-pour‘quéSète loterie “s'éffectue
aves Japlusstricte honnêteté, le comité de Directionaà
siteur Provincial des frères des Ecoles Chrétiennes où do|Plusi citoyens d’une
loyauté parfaite qui président à toutes les affaires de 1874 oo

tahPrêtre, du Vi-

PLaterie et irectour-Gérant

4entreprise,par1a
amregust sceqA $83 a a0 -

3avgas visnoir auA ohneCl
3. SINT rm

  

jno—>53

 

MAISON NOTRE-DAME.

= NMEMATHIEU FRERE
Aynnt fait l'acquisitionduFonda de Ranqu
route d’Epicories de M. RTRUDEL.ont
benaporie leur,Gabliaiementau magusln oceu-

par ce

Ne. 77,“Bue Notre-Dame,
Porte'voisiné du Dr, Picault, proique vis-à-vis"

leur ancien magas

todfoursen mainunassortimentde choix:
oraris d’EPICERLES, VINS, LIQUEU

de première qualité, vendu à p:1x ré-

VIN DE MESSE importé spécialement pour

Su Grandeur Mge. de Montréal.
16 Mai 1877. —15

ABELPILON&Cie.
33,RUE DE FLEURUS, PARIS

Orédit Littéraire
1.

a
hag3

, POUR L'ACQUISITION DE

LA"MUSIQUE"ET DESLIVRES-

 

Fournture immédiitedes meilleurs ou-
vragesde + ti!

Litorcture,Droit,
Sciences,jo:

ainsirque : les ior MUSI-
CALESdos peivéipaux6ditourdde ‘Paris

"Môde;de-orédit Pour tous les
0¥1so praise dore ‘ouvrages du:catalogue:@119-109.55 ; PECTUS. , ouvrages
tlth cig = Pilon Cie.

. Taser rainNATIONALE de Montréal a4oorpontessveriairas| Abel &
notepar rssession du Parlement dela Puissance dans ie batde d'occuperdes affhiress ‘’Poute de inde jusqu?à vingt piastres”

ripensentqu'il y 3place pourde nouvellescompagniosd'ass est payable'une piastre- par mois, et au:
d les facilités, mais 9

nadane teoncréentdedes mutations onion,aret endront dans le paysie.aytein, ‘dessus de cette somme,lei paiement men-
se développement. suel est égal au vingtième du montant de
aspris presque toutes les affaires d'assurance, au Canads,—soit contre le feu, soit la facture. S'adresser à

faites}par dogcompagnies étrangères. il y à maintenant asses de capitaldans
8, ©recTintétons comprennont d'une facon suffisante que leur argue] national et leurs

eus€commerciaux les pounsent à favoriner les compagnios canadienn
ndecapital de aoFiooohéque ont de om)0{avecMaldeporterseonMackJasqu'u's

0 ue, sont au no
seed)doIassasmiputoscedar‘$200,000 & 1a Com asdesbien euffisante

 
mont les affaires. Lo rente du capita sera requis aur)la demandedes Directeurs,
anilno BATA PAS nécessaire de fa e nouve Brun

mpngnie west assuré les services ent un hommequiaacquis une,
[res dansle vcompagnies américaines

maisdéSysûre

ox

teurs:doivent semmoucer.dlentôtles abaires. :

vourfnétenirtoutes1061ATApapaspren,No.45, Rubvr.JAQUES,ob
dn Ins ane tof,

|

EDWARD HH:GOFF;suife

Administrateur pro-tem,

Monde dedes 2

18—nn

Onrerecueille mmotenant dus notct ‘tions ans toute lélonduede la Puissance, et ses-fonda=}

‘1

M. E. DANSEREAD,
17, Cote St; Lambert,

“MONTREAL.

| Agent deNM."4bal Pilon' & Cie, de
ds# Paris, Pour la Puissance du Canada.

nerdAnayoonss ET SPÉCIMENS. 
le derzé avec. in bienvoillante autorisation de,

et Missical -

AVENDRE:
AUX ;

IMPREMEURS.et RELEURS;
MAGNIFIQUE

MACHINEÀ COUPER LEPAPIER:
(4 la main)

i De. lacélèbre Manufacture dè Hoe,

-en'parfait ordre,et n'est vendue que pour
faire place àune machine marchant à la
Yapeur....rae
2&~:0n aut.tnvoitamtionner 2

burns, ol elle est envente...
aS

 

entre

won ifHTH
Route la plus directe|parla ligne- duCon)’

tral Vermont. ,
DES

ARRANGEMENTSD'ETÉ
OANT LE ©MAI |

L

COMMEN-
876.” -

nait au Sa om
."
“LY. E

9:96 hr06matéSOTaviaLowella 9.
Me

TRA pour Waterloo.do Montréal à 245
hrs,

PRESS DE NUIT de Montréal a 3.00 hrs.
pour Boston via Lowell, Lawrence of

Filenivare: aussi pourNowYorkviuspringfield
ou Troy, arrivant à Boston à 7.15 hrs. ñn. m. et à
New-York vis Troy à 7.00 hrs.- Dom, ofVia
Sprtngfel s 128. p. m..

TRAINS POUoR‘LENORD % r'oUÉS®
EXPRESS DE.JOUR de Boston viaLowell &

8 hrs, a.m. de xray, 48.30 hres. a.m., arrivant à
Montréalà9.20 h 8 p.m
EXPRESS-—Quitié Troy,N.Eà 8.80 a.fn:-ar-

rivant à Montréal à 7.00 PanOetrain 50 rolio à
Troy avec le Fast Mail ain, “quittant Now.
YokA heuresduAJosme

x.
vin Lowell ou NowTorià, 8 houres p, m., via
8 ringfield, otviaTroy.à 4,00 p. m., arrivant d-

ontréal à 8.45 h ,
Les chars dortoirsrePullman sont attachés au

train express de nuit entre Montréal ot Boston
et Moatréal et Springfield, ot des chars dortoirs
de ‘Wagnerentre Bt. Albans oct New York via
roy.

- Des'chars salons de Pullman ur les trains
s de jourentre Montréal ot soston.

ourles bille 8 ot conditions de Bet, s'adrosser
eipures du Central Vermont 1r138, Ruo St.

 

Iw.BAYGenl.
7 Mai 1870, n 5

AVENDRE

OEBUREAU:
BLANCS.deLICENSES

- POUR

LA‘0AMPAGNE' - Blind4{LisentegousAubergepour Epicer

double, et unpreEE
mon

Cette Machine, qui a colitée $80.00,est|

» |-©es à ses pratiques et au publ

 

“| Poéle à Charbon de

| AMERICAN, BASE BURNER

OUR part de Montréal à |

DITdeHontonà 6 hrs. p.m. in

FERRONNERIES  ..

=—= = mesma”sr]:

MAGASIN CANADIEN

FERRONNERIES h

H. BELIVEAU-
IMPORTATEUR DE

ET FABRICANT DE

FERBLANTERIES:;
A'Yenselgne'de"Egoutne etdu

‘ ‘Cadenas ‘- ‘

193‘t 195dusSePeu
MO i"
_

M. HL B,tient toujours’unassortimentcodipiét

 

LE MORNING OF GLORY, avec une amélio-
ration définitive sur coux qui ont été vendus

‘

l’an dernlor,

, L'ORIENTAL, do
"oo «LA PROTROTOR GLOBESIOŸS ~4!

“ Le MAMMOTH HEATHER,” =
Lo PRINCE ROYAL, sans aucun

doute le meilleur poîle à Oharbon de Cuisine.
qui soit sur 1e marché, *

Le NEW ERA, Poôle à Oharbon â bon
marché,

L'EXOELSIOR,

Lo PRINCE OF WALES,

de’ Culsino et.de. Poiles* sourd
adaptés aux besoins de ce”marohé

 

Le Départemontde 1a Fabriqu© des articles |
sera l’obJot d’une attention spéciale et auraà65
disposition les moillours ouvriers. Les articles
de commerce misen vente daus son magasin
seron

DE LA MEILLEURE QUALITÉ,
[d'une grande vnriété et présenteront les patrons
‘les plus nouveaux.

Lesordres pour toitures ou pour ré arations
des toits seront promptement drécuiésà des

PRIX EXTREMEMENT MODÉRÉS
“-Les ordres pourrontêtre envoyés à son maga-

 

Le onsième billet est donné à celuiqui en dePIE‘en’ enddixie, CoaSsJet
out billet qui ne porte pas les signatures de,F. thie “Présidan i =

ComitédeDirection benjamin Clément,Ecr.,sacpetedupadi de-Dia ‘No. 193ET 195 RUE ST. PAULrection ‘et de F. X."dono Ecr., Directeur-Gérahtaituqui 6‘caçhét-delà-Lotétieo I MONTREAL.du Sacré-Cœurest unecontrefaçon et les porteuts’deabllle ‘Spatrofaitsdéront7sévè:|:J'ler N ovembre, 1878. aa—ler,
rementpun à i139 oy AY F i.: P ; u Billet :..J ernst:0052715.us Foy POELES 1 # fl’Toute commuictionBuTo malle dévra-êtreadressée frandtéPbFtau Directeur-
Gérant :4,. | ara SINAN AleWOT ey FERRONNERIES1‘ ’ F: X. COCHUE, 3Cea No, 266rue Notre.Dame, Montréal. FERBLANTERIES!! !
‘28 Juin.1876:‘ -.  CORNICHES ET

ORNEMENTS;DE RIDEAUX
: LJ. A. SURVEYER:

MARCHAND DE

FERRONNERIE.8
ET FABRICANT DE

: FERBLANTERIES:"
EN GROS ET EN DETAIL’

No254RUE CRAIG
ENSEIGNEDU ‘OADENAS;D'COR

MONTREAL.

t
a
i

- en
ae ;

M. L.J,, A. SURVEXERale

. !
 

plaisir,d'annon-
€ en g6hGral qu'il

tiendra toujours, comme par le pnssé, mell-
leur nssorthxtent de Poëlesde Cuisineotfos
sage, att nombre desgnels se trouve le mel Sur

usage, dit:

Manufacturé par Tnrobull & Cle. .

C’ostle plusparfait que, l’on connaiss
M.L.J , attire aussi‘tassurun

grand assoriimont de
CORNICHES ET ;

;D'ORNEMENTS DE RIDEAUX
Dont los.patrons!défient toute compétition;

dé
rend désirer, Soëouvriers sont dès”plus -habl-
Jes etles matériaux de14mellioure‘qualité. -

 

 

Ontrouveratoujourschezvai le.‘meilleur, as:
sortimentdo ‘ ,;

' POELES,
YERLONNERIES, -

VERBLANTERIES, _
* COUTELLERIES,\

COUCHETTESEN FER, .
Ete., otoc., oto.

wd dio

'

Rendez‘visite & a.

L:-J.A-SURVEYEB..…
>No:(@b4 Rue.

’ ueCraie
x

NARCISSE ÉEAUDRT|
HORLOGER

ORFEVRE ET BIJOUTIER
44, CÔTE ST.LAMBERT

; MONTREAL:

ler Novembre, 1878.

nd

EN

‘
 

M. Narcisso Boaudry offronos remorcioments
les plus rincôres à ceux quiont bion voulu Jus-

qu’à cejourlui offrir leur patronage.
Il annonce avec plaisirà fos amis et au publio

que ses opérations lui ont permis d'augmenter

ot de varier l’astortimont do sos bijoux ot de : so8
pierres précieuses.

Sos diamants sont do 18 plus ballo onu et le fini
artistiquo avec lequel ls sont onchassés, témoie
gne hautomeont de son hablieté otde colle de ses

ouvriers. Toutes les variôtés dos plorres pré

clousos an usage pour les bnguon, sont dans sos
Vitrines où les connalssours auront l'aväntage
de faire leur choix. _
M. Benudry se charge commo par lo passé do

la confection de touteolou et 11en
fournit los matériaux ot là m -d'œuvre à ‘des
prixdénant touto compétition.
+ Au nombro do sos spéoinlités, M. Bonudry en-

‘treprond In réparation dou ornements d’Hgliso,

of il Invite tout, purticulidromont los membres
du olergd do coûte Province à! venir! visitor. son
établissoment,
Réparutions faites aux‘montrésdes ‘membres

dh clergé à 35 pour cent moillotirmarchéqu’éil-
leurs,   Toutartiole sortant de son atelier entgaramiét

FERRONNERIES||
BE RE>

Etats-UnisCenor) UL,

ZH

! ‘

=
-

tomontdela Ferblanterie ne laié el

| Baux, petite forme

PUBLICATIONS. x

rp ove

“Le Franc-Pärteur”.""
ETABLISSEMENT :
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